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RePRÉSENTANS  DU  PEUPLE, 

/ 

La  commission  chargée  d^examiner  le  tableau  des 
dépenses  du  personnel  de  la  marine  pour  Pan  8 vous 
présente  de  résultat  dè  son  travail  sur  cette  patrie 
essentielle  de  la  force  publique, 
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Le  Conseil  des  Ciiiq-Cents  avoit  ^ des  îe  mois  de 
nivôse  an  7 , demandé  au  Directoire  exécutif  des  ren- 
seignemens  sur  les  réductions  dont  les  dépenses  de  la 
marine  étoient  susceptibles  ; et  déjà , sur  la  réponse 
du  Directoire,  vos  commissions  de  marine  et  de  classD 
fication  desdois  maritimes  s’étoient  occupées  des  moyens 
de  parvenir  à ce  plan  d'ordre  et  d'économie  c]tie  votre 
sollicitude  appercevoit  pour  le  soulagement  du  peuple 
et  la  gloire  de  la  grandé  nation.  Ces  commissions 
avoient  arrêté  plusieurs  projets  de  réduçtion  sur  le 
nombre  et  la  solde  des  employés  divers  dans  la  marine, 
que  les  circonstances  ne  leur  ont  pas  permis  dt  vous 
présenter  : ce  travail , qui  est  basé  sur  les  lois  des  3 et 
3 brumaire  an  4 , est  devenu  d'une  grande  utilité  pour 
déterminer  d'une  manière  inyariable  toutes  les  parties 
des  dépenses  du  service  de  la  marine  pour  l'an  b. 

Votre  commission  n'a  point  eu  à agiter  la  question 
de  savoir  si  les  bases  consacrées  par  les  lois  ces  3 e,t 
3 brumaire  an  4 sont  les  meilleures  possibles  pour  la 
restauration  et  l'accroissement  de  nos  forces  navales. 
Cette  question  avoit  dès  long-temps  été  résolue  affir- 
mativement par  des  marins  et  des  administrateurs  aussi 
distingués  parleurs  services  que  par  leurs  connoissances 
profondes  5 et  s’il  étoit  nécessaire  aujourd'hui  de  justifier 
les  avantages  de  notre  organisation  maritime  , ilsiiffiroit 
sans  doute  de  reporter  nos  idées  sur  deux  époques  bien 
récentes , où  , après  des  revers  aussi  extraordinaires 
qu'inattendus , nous  avons  vu  sortir  de  nos  ports  des 
armemens  formidables , qui , en  étonnant  nos  ennemis , 
leur  ont  montré  ce  que  peut  le  génie  de  la  liberté  , 
secondé  par  des  lois  qui  maintiendront  l'ordre  , l’éco-^ 
nomie , la  vie  et  la  puissance  dans  notre  marine. 

Ce  sercit  en  vain  au'on  chercheroir  à assigner 
d'autres  causes  à cette  éronnante  activité  qui  nous  a 
jramenés  dans  l’Océan  et  lalMéditerranée  avec  ces  forces 


imposantes  q«i  ont  démontré  les  immenses  ressourcés 
qui  nous  restent  pour  arracher  à notre  plus  perfide 
ennemi  ce  sceptre  de  fer  qu’il  étend  sur  tomes  les  mers  • 

moi.de  brumaire  an  4,  que  le  génie  de  la  liberté  re- 
trouve toutes  ces  heureuses  dispositions  qui  tendent  à 
donner  a notre  manne  une  partie  de  ces  ivanta-es  aut 
assuieront  avant  peu  la  liberté  des  mers.  ° 

C est  donc  en  se  rattachant  aux  principes  de  ce 
code  , en  ramenant  a la  simplicité  de  ses  dispositions  et 
en  supprimant  la  trop  grande  latitude  de  quelques-uns’ S 
ses  articles  que  votre  commission  a espère  des  amé- 

Les  abus  qui  s’étoient  glissés  dans  toutes  les  parties 
administiation  s etoient  monstrueusement  accumulés 
dans  celle  du  service  maritime  ; la  loi  avoit  fixé  le 

d’emnlL®^  militaires  et 

O employés  imais  1 intrigue  s etoit  emparée  de  la  faveur 

qui  autant  que  la  versatilité  arbitraire,  oiitroit  la  faculté 

fest  ml’  Ta  'l^^®"S!blement  le  désordre  auquel  ’ 

11  est  piCiSiint  de  rsniedier,  ^ 

^Si  vos  lois  eussent  été  fidèlement  exécutées-  si  r.r. 
n eut  pas  abuse  des  dispositions  facultatives  -qu’el'es 
contenoient  pour  faciliter  le  bien  du  service  dans  des 
circonstances  extraordinaires,  vous  ne  seriez  pas  sans 
cîouK  auiûurd’hui  dans  cette  nécessité  désagréable “e 

mduction  , qm  toujours  entraîne  après  elle  ï’e  mécon 
tentement,  et  souvent  la  calomnie;  si  ramour-propre' 
egare  par  la  malveillance  , abusa  de  la  iatitude^qul  il 
loi  uonnoir,  pour  entraver  un  plan  d’administlarion 
iju  il  appiouvoit  pas , votre  sagesse  ôtera  à la  mal- 
veillance cette  faculté  dont  elle  pourroit encore  dbusm 

«lie 

a...a.ive  U umaers  raïUtatres , d’administrateurs 
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et  d’employés  divers  de  marine,  qui,  à côté  du  vice 
de  leur  inutilité  , présentent  une  surcharge  enorine 
pour  le  trésor  national,  et  accroissent  en  proportion 
ce  besoin  d’impôts  nouveaux  et  désastreux  pour  la 

prospérité  publique.  - 

Vbtre  commission  a examine  dans  les  plus  graixls 
détails  toutes  les  parties  du  personnel  de  la  marine , 
pour  fixer  la  quotité  des  sommes  qu’exigent  les  dépensés 
du  service  pour  l’an  8 ; elle  a pensé  quelle  pourroit 
plus  facilement  ramener  votre  attention  sur  chacune  de 
ces  parties , si  ellel’appeloit , autant  que  possible , a suivre 
l’ordre  dans  lequel  le  ministre  de  la  marine  les  a classées 

dans  son  apperçu.  , - 

Justifier  les  réductkms  du  nombre  des  employés  par 
les  besoins  du  service  , et  d’après  la  disposition  des  lois 
dont  les  sages  dispositions  sont  appropriées  a notre 
constitution,  c’est  avoir  l’assurance  de  votrq  assen- 
timent, et  repousser  d’avance  avec  avantage  les  objec- 
tions que  l’intérêt  personnel  ne  manquera  pas  de  suggérer 
k ceux  que  le  projet  de  résolution  va  placer  ^ dans 
une  position  moins  favorable  que  celle  ou  elle  les 

Mais  l’injustice  ne  s’est  point  glissee  a cote  de  cette 
mesure  , qui  nécessairement  froissera  quelques  interets 
particuliers  pour  assurer  le  salut  de  la  patrie.  Votre 
commission , en  laissant  aux  individus  que  cette  mesure 
atteindra , l’espérance  d’être  rappelés  au  ^poste  qu  ils 
ne  peuvent  actuellement  occuper  , a pense  quil  con- 
venoit  de  soutenir  leur  émulation  et  leur  espoir  par 
une  solde  de  retraite  qui  les  mît  à l’abri  des  besoins. 
La  restauration  de  nos  finances  s'effectuera  par  des 
économies  *,  elle  augmentera  rapidement  nos  torces 
navales , et  cette  augmentation  progressive  rappellera 
sous  peu  à leur  poste  ceux  qui , dans  ces  circonstances , 
y deviennent  inutiles. 
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L’ëconomie  dans  les  finances  commandoit  depuis 
long-temps  des  sacrifices  personnels  : tous  les  citoyens 
s’empressent  d’en  donner  Texemple  ; et  s’il  a été  pénible 
pour  vous  de  réduire  la  solde  des  chefs  qui  guident  les 
défenseurs  de  la  liberté  au  champ  de  la  victoire , il  est 
bien  satisfaisant  pour  le  Peuple  français  d’avoir  entendu 
ces  guerriers  républicains  applaudir  d’avance  à cette 
réduction  qui  accélère  la  diminution  des  impôts  et  le 
triomphe  de  la  liberté.  Cet  exemple  a été  glorieu- 
sement suivi  par  les  militaires  et  les  employés  de  là 
marine;  votre  commission  doit  leur  rendre  ce  té- 
moignage public,  que  depuis  long-temps  ils  avoient 
déclaré  que  leur  traitement  étoit  dans  une  proportion 
trop  élevée , comparativement  avec  les  ressources  de 
nos  finances  et  leurs  besoins  personnels. 

Vous  avez  fixé  la  solde  des  officiers  de  l’armée  de 
terre , vous  adopterez  pour  la  marine  les  mêmes 
bases  , puisque  d’après  les  dispositions  des  lois , il  y 
a entre  eux  une  assimilation  de  grades , qui  s’étend 
même  à la  plupart  des  agens  divers  employés  dans 
la  marine. 

Si  le  service  maritime  présente  plus  de  dangers  à 
courir  , plus  d’obstacles  à vaincre , il  y a aussi  plus 
de  gloire  à acquérir  pour  ceux  qui  servent  la  liberté  à 
ce  poste  plus  périlleux , comme  il  présente  plus  de  chances 
d’avancement  que  le  service  de  terre.  Mais  nulle 
5art  le  défenseur  de  la  patrie  n’apperçoit  dans  sa  solde 
a récompense  des  services  qu’il  lui  rend.  L’amour  de 
..a  gloire,  le  triomphe  de  la  liberté  l’appellent  aux 
combats  ^ le  bonheur  de  tous  est  la  récompense  qu’il 
ambitionne , et  il  ne  voit  dans  l’égalité  du  taux  de 
cette  solde , commune  à chacun  suivant  son  grade  , 
que  l’application  de  ces  principes  qui  constituent  les 
gouvernemens  républicains.  Assimilation  de  solde  et 
de  grade , c’est  un  moyen  employé  par  votre  corn-. 


mission,  autant  que  possible  , et  qui  lui  a parrf 
rable  pour  éteindre  les  divisions , prévenir  les  dirii- 
cnlrés  , et  exciter  une  erauladon  qui  peut  beaucoup 
contribuer  aux  succès  de  nos  operations  maritirnes. 

Cependant  il  a été  nécessaire  de  maintenir  le  sup- 
plément de  solde  accordé  aux  marins  pendant  qii  ils 
l^ont  à la  mer,  sous  le  nom  de  traitement  de  table 
supplément  qui  ne  sera  point  accorde  à ceux  qui  se- 
ront seulement  employés  à terre  ou  aans  les  ports. 
Ce  traitement  de  table  a ete  porte  meme  a un  taux , 
où  il  réunira 'pour  les  marins  cet  avantage  prcpor- 
tionné  avec  leurs  besoins  et  leurs  charges  dans  le  ser- 
vice  i et  sous  ce  rapport  il  correspona  à la  am-erence 
que  vous  avez  adoptée  pour  la  terre  , entre  sokie  du 
militaire  dans  rintérieur  , d'avec  la  s Oïde  du  militaire 
sous  la  tente  ou  à rexténeur. 

Chaque  officier  , chaque  employé  aans  la  marine 
recevra  une  solde  ou  un  traitement  correspondant  a 
tel  grade  de  larmée  de  terre  ; cette  solde'  ou  traite- 
ment variera  suivant  quii  ser^  en  acmite  ^ en  mac- 
tïvité  ou  retraite  , parce  qu'il  est  juste  que  cette  dir- 
férence  qui  existe  dans  les  services  qu  il  rend  Son 
aussi  bien  distinguée  par  la  solde  , qui  doit  etre  pro- 
portionnée. Mais  dans  tous  les  cas  , cette  soide  ou  trai- 
tement sera  connu  et  invariable , et  il  en  résultera  cet 
avantage  bien  précieux  pour  1 ordre  ex  la  simplicité  de 

la  comptabilité,  c’est  que  la  loi  ayant  détermine  dune 

manière  fixe  et  invariable  le  nombre  des  inaividus 
comme  la  quotité  de  leur  traitement,  il  ne  peut  y 
avoir  d’incertitude  sur  le  montant  de  la  dépense  de 

cette  partie  du  service  public. 

Vous  ne  voulez  laisser  subsister  aucun  abus , il  etoit 
donc  nécessaire  de  retrancher  de  vos  lois  toutes^  les 
dispositions  qui  laissent  à l’arbitraire  la  ffictilte  de 
produire  sans  utilité  ce  qui  ne  peut  être  necessaire  que 


dans  quelques  circons<:ances. 
position  de  Farticie  IX  de 
le  pouvoir  exéciiti"' 


augmente 


qu’avec  la  dis- 
3 brumaire  , 
mbre  des  offi- 
ciers de  marine  et  d’administration  , déterminé  par 
cette  même  loi.  Un  accroissement  de  territoire,  des 
projets  d’attaque  , des  constructions  de  nombreux  petits 
bâtimens  de  guerre  , ont  été  les  motifs  apparens  de  ces 
créations  extraordinaires , quoique  souvent , au  lien 
de  multiplier  les  agens  supérieurs , il  eût  été  facile  d’at- 
teindre le  même  but  avec  des  inférieurs  moins  oné- 
reux pour  le  trésor  national.  Le  Directoire  exécutif 
devra  donc  faire  faire  le  service  avec  le  nombre  des 
officiers  et  des  administrateurs  déterminé  par  la  loi. 
Ce  nombre  est  déterminé  en  raison  du  service  des 
ports , de  nos  possessions  , et  de  l’armément  de  quatre- 
vingts  vaisseaux  de  ligne , et  d’une  quantité  propor- 
tionnée de  frégates  et  autres  petits  bâtimens  de  guerre, 
.îamais  la  dispositior»  de  la  loi  ne  pourra  être  outre- 
passée ; et  lorsqu’un  plus  grand  nombre  d’officiers  ou 
d’employés  deviendra  absolument  nécessaire  , vous  le 
déterminerez  par  une  loi  nouvélie  : car  il  importe  pour 
la  conservation  et  la  distinction  des  pouvoirs,  que  le 
Corps  législatif  détermine  le  nombre  des  employés , 
comme  la  quotité  des  dépenses  de  chaque  partie  du 
service  public. 

L’arbitraire  est  le  ver  rongeur  qui  détruit  toutes  les 
institutions  de  la  liberté.  Que  vos  officiers  de  marine, 
que  vos  administrateurs  , que  tous  les  agens  attachés 
au  service  de  la  République  ne  puissent  jamais  devenir 
les  jouets  de  la  volonté  d’un  chef,  qui  peut  souvent 
n’en  avoir  d’autre  que  celle  que  lui  permettra  le  ca- 
price , l’intrigue,  l’envie  ou  la  foiblesse.  Que  celui  qui 
aura  consacré  ses  années  , ses  veilles  , et  ses  connois- 
sauces  au  service  .de  la  République  , ne  puisse  être 
renvoyé  du  poste  auquel  il  se  sera  élevé  sous  l’égide* 


des  lois , que  lorsqu’il  aura  cesse  de  mériter  leur  pro-. 
tection , et  qu  elles  auront  prononce  son  renvoi.  V otre 
commission  a dû  consacrer  ce  principe  par  la  resolution 

qu  elle  vous  présente.  , 

^ Vous  retrouverez  dans  une  partie  du  travail  de  votre 
commission  , quelle  ne  s’est  pas  toujours  occupée  de 
réductions:  deux  fois  eUe  s’est  laisse  entraîner  a des 
augmentations  de  salaire  ; et  **  ® J j.* 

le  reproche  de  ne  s’être  pas  contenue  dans  le  mandat 
que  vous  lui  avez  donné  , d’atteindre  tout  ce  qui  pou- 
voit  diminuer  les  dépenses  du  personnel  de  ’ 

il  seroit  facile  de  le  repousser  par  des  consideratioi 
qui , sans  doute , sont  bien  puissantes , puisqu  e e 
montreroient  qu’Ü  n’y  a mi’une  augmentation  appa- 
rente , lorsqu’en  résultat  eUe  amene  des  économies  et 
la  justice , la  perfection  du  travail , et  1 accroissemen 

des  connoissances  utiles.  , , 

Il  est  facile  d’établir  cette  vérité  : 1 augmentation 

des  salaires  a été  portée  en  faveur  des 
ployés  dans  les  ports , et  des  professeurs  d 8 
phie.  Les  ouvriers  ne  trouvoient  ^us  P 

entre  leur  salaire  et  le  prix  des  besoins  de  F^miere 
nécessité.  La  République  leur  donnant  beaucoup  moins 
que  ce  que  reçoit  l’ouvrier  employé  au  service  des  parti- 
culiers Cde  là'est  résulté  l’insouciance  pour  le 
difficulté  de  sé  procurer  des  i 

continuelle  des  ports  , leur  VCnfin^Irmisèrt 

mauvaise  confection  des  ouvrages  , et  enfin  lamisere 

pour  l’ouvrier  qui  reste  fidèle  à ses  de  roirs  et  a sa  patrie. 

E,  donc  écoLmi^r  q,.e  d’ê.re  C 

vriers  que  de  venir  à leur  secours  ; ils  seront  labo- 
rieux ’ zélés  et  reconnoissans  envers  la  République , 
ren’se  servant  d’eux,  elle  leur  donne  secoua  que 
demande  souvent  une  famille  nombreuse  quilselevent 
pour  la  défendre. 


Des  motifs  aussi  puissans  ont  la  sollicitud^de 

votre  commission  en  faveur  des  professeurs  d hydro- 
graphie. Cette  classe  d’hommes  utiles  avoir  perfectionne 
lepuis  vingt  ans  l’instruction  des  marins  de  letat  et 
du^commef  ce  : mais  on  avoir  néglige  de  proportionner 

£ “atee  ..=c  leurs  besoins  s e.  ce.»  Tco»l 

eu  cet  effet , que  bientôt  il  auroit  ete  difhcile  de  con 
tinuer  avec  avantage  ces  cours  d études  qui  em  *'^**^” 

les  différentes  parties  des  sciences  abstraites , et  qui  soi 
indispensablement  nécessaires  pour  ^ ^ 

marine  de  l’état  et  de  celle  du  commerce.  Il  est  a e 

d’économiser  les  finances  de  1 état  ; mais  il  est  dig 
d’une  grande  nation  de  solder  généreusement  des  savans 
distingués  qui  étendent  le  cercle  des  connoissances  na 
tiques , et  de  porter  dans  la  classe  aes  ouvriers  cette 

aisance  qui  les  attache  à la  patrie.  ^ -,  i u «lu» 

L’extirpation  des  abus  conduit  au  véritable  plan 
d’économie  que  vous  avez  embrasse.  Aussi  votre  com- 
mission s’est-elle  attachée  à tous  ceux  qui  s 

sont  présentés  à ses  rigoureuses 

épargné  des  institutions  consacrées  par  la  loi  que  1 expé- 
rience a rangées  dans  cette  classe;  elle  vous  propose  de 
supprimer  les  états-majors  des  ports  secondaires,  compo- 
sésd’un  nombre  toujours  croissant  d individus  qui  cieent 
des  besoins  factices  pour  le  service  , et  donnent  1 impor 
tance  à leur  administration  pour  le  seul  objet  de  se 
• ménager  des  jouissances  personnelles.  En  supprimant 
ces  nombreux  états-majors  ,^on  épargne  mille  dépenses 
indirectes , qu’il  est  aussi  difficile  d eiîumerer  qu  il  a ete 
impossible  d’éviter  ; et,  comme  vous  la  dit  le  Un  et 
toire  dans  son  message  du  7 pluviôse  an  7 , des  sommes 
considérables  ont  été  prodiguées  sans  objet  dans  les 
ports  secondaires,  tandis  que  Brest  et  1 armee  navale 
étoient  livrés  à la  plus  déplorable  pénurie.  ^ ^ 

Cette  suppression  entraînera  celle  des  supplemens  us 
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soide  attribués  aux  états-majors  en  particulier  ; et  votrs 
commission  a généralisé  cette  vue  d'économie , en  con- 
sacrant par  son  projet  une  prohibition  générale  de  sup- 
pléîîiens  dô  solde,  indemnités  ou  double  traitement  c^uel— 
conques.  Elle  s^est  convaincue  qu  il  n est  aucune  des  pa.r-- 
ties  de  Fadministration  de  la  Republique , ou  cet  abus  in- 
tolérable se  soit  glissé  avec  autant  d’impudence  que  dans 
ie  département  de  la  marine.  Il  n est  pas  sans  exemple 
d’y  appercevoir  tel  individu  qui  réunit  a lui  setil  les 
avantages  qui  auroient  suffi  pour  récompenser  dignement 
plusieurs  des  plus  estimables  marins  ou  adminisîiateurs. 
il  faut  que  chacun  ait  la  solde  ou  le  traitement  de  son 
<3^rade  , et  qu’aucune  volonté  ne  puisse  creer  deux  em- 
plois, dans  le  seul  objet  de  réunir  deux  traitemens  siir  la 
tête  de  celui  qui  ne  sauroit  doubler  un  temps  qu’il  doit 
en  totalité  à la  République.  Une  sera  qu’un  seul  cas  ou  la 
nécessité  d’une  indemnité  quelconque  soit  necessaire , 
c’est  celle  qui  occasionnera  le  déplacement  momentané 
d’un  individu  appelé  à Paris  pour  affier  le  gouverne- 
ment dans  quelque  partie  de  ce  service  public , ou  lui 
donner  des  renseignemens.  Alors  le  déplacement  et  les 
dépenses  extraordinaires  du  séjour  a Paris  donnent 
lieu  à un  snoplément  qui  ns  pourra  jamais  varier  , et 
qui  sera  fixé  au  quart  de  la  solde  dti^grade  de  1 individu 
appelé  : il  est  bon  d’observer  que  c’est  dans  le  seul  cas 

d’un  séjour  momentané.  ^ ^ ^ 

Telles  sont  les  idées  générales  qui  ont  dirige  votre 
commission  dans  le  travail  que  je  viens,  en  son  nom  ^ 
vous  présenter.  Il  est  dans  les  détails  quelques  réductions 
particulières  , quelques  dispositions  de  localité  ou  de 
convenance  qui  ivéchapperont  pas  a la  sagacité  du 
Conseil  ; je  vais  indiquer  les  principales  en  parcou- 
rant le  projet  de  résolution  dans  l’ordre  des^  titres  qui 
ie  divisent.  Plusieurs  réunissent  les  vues  d’ameliorer 
l’organisation  de  la  miarme  en  même  temps  qu  elles 


faciliteront  la  diminution  des  dépenses,  lel  etoit  le 
double  objet  des  méditations  de  votre  commission* 

Officiers  militaires. 

Leur  nombre  â été  fi^é  à douze  cents;  cest  revenir 
à la  disposition  précise  de  la  loi. du  3 brumaire  an  4:  il 
sera  suifisant , puisqiéil  est  combiné  sur  les  besoins  du 
service  des  ports,  et  l armement  de  quatre-vingts  vaisseaux 
de  ligne , et  d’une  quantité  proportionnelle  de  batimens 
inférieurs.  L’abus  de  la  loi  du  3 brumaire  est  évident 
par  l’existence  de  mille  neuf  cents  officiers  entretenus 
de  tous  grades  , qui  sont  soldés  aujourd’hui  par  la  Ré- 
publique, /idsi  quelques  espérances  cpie  nous  ayons 
d’accroître  le  nombre  de  nos  vaisseaux  pendant  1 an  b , 
celui  des  officiers  maintenus  sera  plus  que  suffisant.  Ceux 
qui  ne  le  seront  pas  auront  une  solde  de  retraite  , ou 
pourront  monter  les  vaiss^eaux  que  le  commerce  ainge 
contre  celui  de  nos  ennemis. 

Votre  commission  a adopté  la  division  en  deux 
classes  5 qui  existe  pour  les  capitaines  de  vaisseaù , et 
l’a  étendue  aux  grades  inférieurs  ; elles  n’auront  point 
de  différence  pour  le  grade,  elle  n’existera  que  pour 
la  solde.  Ce  moyen  entretiendra  rémulaticn  , et  ex- 
citera cette  salutaire  ambition  qui  porte  aux  actions 
d’éclat  et  de  dévouement. 

Le  Directoire  aura  la  faculté  de  laisser  un  tiers  va- 
cant des  cadres  à former  dans  le  délai  prescrit.  Ce 
moyen  conduit  à la  faculté  d’augmenter  1 econoniie 
atteinte  parda  résolution  , en  même  temps  qu  il  laisse 
au  Directoire  celle  de  compléter  les  cadres  par  un 
choix  d’officiers  pris  pa mai  ceux  qui  avoient  été  oubliés 
ou  qui  ont  pu  servir  dans  nos  colonies , depuis  la  guerre 
de  la  liberté.  Le  rappel  des  officiers  qui  ne  seront  pas 
dans  les  cadras  est  favorablement  ménagé;  et  la  ré- 


solutioiyentre  d’ailleurs , pour  la  nomination , dans  les 
dispositions  de  la  loi  du  3 brumaire  an  4* 

La  solde  sera  distinguée  en  solde  d'activité  , d inac- 
tivité ou  de  retraite.  La  solde  d’activité  à la  mer  aura 
un  supplément  sous  le  nom  de  traitement  de  table.  Ce 
traitement  a été  augmenté  d’un  tiers  ; cela  est  propor- 
tionné avec  les  charges  de  celui  qui  le  reçoit , la  re- 
présentation à laquelle  il  peut  être  obligé  , et  1 assi- 
milation qu’il  doit  avoir  avec  le  supplément  accorde 
au  militaire  de  terre  , sous  la  tente  ou  à l’extérieur.  La 
solde  d’inactivité  est  moindre  d’une  moitié  que  celle 
d’activité  dans  les  ports  > mais  elle  est  suffisante  pour 
fournir  à l’existence  de  l’officier  qui  attend  sur  ses 
foyers  que  la  République  le  rappelle  dans  ses  ports  ou 
sur  ses  vaisseaux. 

La  quotité  de  la  solde  de  retraite  dépendra  de  la 
durée  des  services  rendus  , le  maximum  sera  le  quart 
de  là  solde  j mais  le  paiement  n’en  sera  pas  plus  retardé 
que  celui  de  la  solde  ordinaire , il  cessera  d’avoir  lieu 
lorsque  l’individu  aura  d’autres  moyens  ,d  existence 
provenant  de  son  service  comme  marin. 

Dans  tous  les  cas , la  solde  sera  proportionnée  avec 
la  durée  ou  le  degré  d’utilité  de  service  de  celui  qui 
lafrecevra  j et  , dans  sa  retraite  même  , le  défenseur  de 
la  patrie  la  trouvera  suffisante  à ses  modestes  besoins. 

Votre  commission  a également  soumis  à vos  vues 
de  justice  et  d’économie  la  solde  qui  est  actuellement 
payée  aux  officiers  et  équipages  de  vaisseaux , prison- 
niers chez  l’ennemi.  La  loi  a voulu  que  tout  officier 
militaire  qui  sera  fait  prisonnier  par  ^ l’ennemi , ne 
pourra  monter  un  vaisseau  qu’après  qu’un  conseil  de 
guerre  aura  reconnu  qu’il  n’a  faussé  ni  le  courage  ni 
l’honneur  national.  L’amour  de  la  patrie  et  de  la 
liberté  qui  anime  tous  nos  marins  ne  permet  pas  de 
soupçonner  une  lâcheté  de  leur  part.  Ce  ne  sera  donc 
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pas  comme  un  nouveau  moyen  de  rehausser  leur  va- 
leur , mais  simplement  par  un  motit  d’equite  qm  ne 
sauroit  la  blesser  , que  votre  commission  vous  propose 
de  n’allouer  aux  officiers  prisonniers  chez  l’ennemi  que 
le  quart  de  leur  solde  jusqu’à  leur  échange.  L’inertie 
dont  ils  sont  frappés  les  assimile  à l’officier  en  retraite , 
et  ils  ont  cet  avantage  de  plus  , qtie  la  République 
pourvoit  à leur  subsistance  et  entretien  dans  les  posons.  ^ 
Cette  mesure  que  la  politique  autant  que  1 équité 
vous  commandent  devra  etre  appliquée  aux  équipages , 
mais  avec  cette  différence  qu’il  leur  sera  alloue  le  tiers 
de  leur  solde.  Avec  la  retenue  qui  résultera  de  cette 
mesure  , et  le  droit  qu’il  vous  a été  proposé  de  per- 
cevoir sur  les  produits  des  prises  rnaritimes  ^ il  est  re- 
connu qu’on  suppléera  et  au-dela  à la  somme  de 
millions  , devenue  nëcessa.ire  pour  dépense  annuelle 
de  nos  prisonniers  en  Angleterre. 

Si  ces  vues  d économie  , <^ui  sont  liees  avec  les  rec- 
tifications proposées  par  votre  commission,  sont  adop- 
tées , vous  aurez  atteint  oans  la  solde  des  officiers  de 
la  marine  militaire  une  diminution  de  quasi  la  moitié 
des  dépenses  actuelles. 

États-majors  de  la  marine. 

Il  n en  existera  plus  que  dans  les  quatre  grands  ports 
militaires , et  Téconomie  qui  résultera  de  leur  suppres- 
sion dans  les  ports  secondaires  est  incalculable  et  ra- 
mènera dans  le  service  actif  de  la  mer  une  foule  d'of- 
ficiers dont  les  talens  et  le  courage  étoient  inapper- 
çus.  Cette  bonification  pour  nos  finances  n'entraîne 
aucun  inconvénient  pour  le  service.  Cette  suppression 
a été  indiquée  par  tous  les  administrateurs  et  militaires 
que  votre  commission  a consultés. 

Les  officiers  des  états-majors  conservés  rentreront 


nationale  qu’il  convient 


de  la  marine. 


4 avoit  détermine  a huii 
^ens  entretenus  de  l admi- 
tement.  Elle  av oit  égale- 
i;  secondaires . dont  l admi- 


ne  pre- 
ie  notre 


géographique  et  intermeciiaire 
eide  du  degré  d’utilité  dont"  ih 
est  important  de  ménager.  Si 
de  Nantes  tt  de  Bordeaux  dans 
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dans  la  disposition  générale  qui  supprime  tout  supplé- 
ment de  solde.  Ils  auront  celle  de  leur  grade.  Le  com- 
mandant d’armes  seulement  aura  un  supplément  déter- 
miné par  la  loi , parce  ‘=‘''  r<ini>nr« 

l’obligent  à une  représe 
de  maintenir.  ' 

^ Administrât 

La  loi  du  3 brumaire 
cent  douze  le  nombre  des  agens  - 
nistration , et  fixé  leur  traitement.  Elle 
ment  érigé  huit  ports  en  ports  secondâmes dont 
nistràtion  étoit  dirigée  par  un  commissaire  principal , 
et  la  comptabilité  surveillée  par  un  controleur.  ■ ^ _ 

Nos  établissemens  dans  les  pays  conquis  otrreums 
ont  été  l’occasion  d’une  augmentation  consideiable 
d’agens  de  l’administration  de  la  marine  , et  les  abus 
qui  sont  inséparables  de  l arbitraire^  dans 
donnée  à la  loi  ont  rendu  necessaire 
dans  cette  partie  du  service  publ;  " 

Pour  l’opérer  avec  ^avantage 
attention  sur  le  degré  d'utilité  tpe  j---- 
ports  secondaires.  Il  a été  reconnu  par  votre  commis- 
sion , d’accord  avec  les  ministres  actuels  de  la  marine 
et  son  prédécesseur  , qtie  plusieurs  d entre  ®tix 
sentoient  pas  pour  l’accroissement  et  le  service  de 
marine  ces  avantages  supposés  pour  maintenu 
oues-uns  en  ports  secondaires. 

^ Un  port  secondaire  est  un,  entrepôt  mdispensaoie 
des  objets  nécessaires  à l’activité  militaire  des  grands 
ports.  Leur  situation  géographique 
avec  ces  derniers  déride  dn  devre 
peuvent  être  , et 
on  excepte  les  ports 


l’Océan  , Anvers  , Dunkerque  et  Cherbourg  dans  la 
Manche’,  il  est  reconnu  cpe  tous  les  autres  ne  sont 
que  d’une  ressource  foibie  et  partielle  pour  l’appro- 
visionnement et  les  services  des  grands  poits. 

Votre  commission  ne  vous  propose  donc  de  conser- 
ver que  ces  cinq  ports  comme  ports  secondaires , en- 
core Cherbourg  n est-il  conservé  sous  cette  dénomina- 
tion qu’à  cause  des  avantages  qui  résultent  de  sa  belle 
position  , et  des  travaux  déjà  avancés  qui  doivent  un 
four  le  ranger  dans  la  classe  des  grands  ports  de  la 
France.  Anvers  sera  également  un  jour  un  des  beaux 
ports  de  r£uroj>e  , et  Un  entrepôt  immense  du  com- 
merce  des  deux  mondes.  Il  seroit  impossible  dy  raiie 
actuellement  les  grands  établissemens  dont  il  est  siis- 
cepti|3le  i mais  cest  ménager  tous  les  avantages  qu'ii 
promet  et  prouver  aux  liabitans  de  ce  pays  la  lesoli  - 
tion  où  est  le  gouvernement  de  seconder  leur  vœu  , que 
dV  former  dors  et  déjà  un  port  secondaire  , et  dy  pr..- 
parer  ainsi  tout  ée  qui  doit  un  jour  y asseoir  un  giand 
établissement  de  marine  et  de  commerce. 

La  diminution  des  ports  secondaires  simplifie  le  ser- 
vice sans  nuire  à son  activité  , et  ménage  le  moyen  de 
faire  dans  le  nombre  des  administrateurs  supérieurs  non 
seulement  la  suppression  de  ceux  créés  au-delà  de  la 
fixation  de  la  loi  du  3 brumaire  , mais  encore  une 
réduction  du  nombre  qu’elle,  fixe  , ce  qui  donnera  une 
éconpmie  considérable  sur  les  traitemens , et  Ls  de^ 
penses  accessoires  multipliées  et  abusives  qui  ont  lieu. 

Le  service  ne  souffrira  donc  aucune  interruption  , 
aucun  désavantage  lorsque  Vous  aurez  renau  dependwans, 
du  porc  de  Toulon  tous  les  autres  ports  de  la  Mediter- 
ranée , réuni  Bayonne  à Bordeaux,  Port-Malo  à Brest, 
le  Havre  à Cherbourg  , Ostende  à Dunkerque  , et 
Flessing'ue  à Anvprs.  Le  moindre  avantage  de  ces  ,réu- 
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nions  sera  un  grand  nombre  d’administrateurs  et  ’ 

commis  de  moins.  . ^ 

Avec  six  cent  soixante-huit  administràteup  et  commis 
le  service  sera  actif  et  proportionné  aux  étabhssemens 
et  aux  forces  de  votre  manne.  Les  bases  de  la  réduction 
dans  le  nombre  consistent  en  ce  qu’il  ne  sera  employé 
d’ordonnateurs  et  de  contrôleurs  que  dans  les  grands 
ports  ; des  commissaires  principaux  que  dans  les  ports 
militaires  des  deux  classes , et  que  des  agens  inferieurs 
dirigeront  le  service  des  ports  ordinaires  et  des  quartiers 
mantimes.  La  réforme  dans  le  nombre  des  commis 
entretenus  est  très-peu  considérable.  Elle  ne  sera  pas 
plus  grande , par  la  considération  que  ceux  qui  sont  con- 
servées rendront  absolument  inutile  cette  nuee  de 
commis  extraordinaires  que  votre  commission  a cru 
aussi  politique  qu’économique  de  rayer  du  tableau  des 
dépenses  de  la  manne.  S’il  est  nécessaire  d en  avoir 
dans  des  circonstances  extraordinaires  ou  imprevues  , 
le  ministre  en  fera  connoître  l’utilite  et  vous  lui  ac 
corderez  les  fonds  qui  vous  paroitront  indispensables. 

Une  autre  consiaération  a fait  maintenir  presque 
tous  les  commis  entretenus  , c’est  qu’ils  ont  acquis  un 
titre  à l’avancement , et  une  existence  de^grade  dans 
l’administration, qu’il seroit  in)uste  de  leur  faire  perdre. 
Il  étoit  utile  d’ailleurs  de  conserver  des  hommes  dont 
les  talens  promettent  des  administrateurs  distingues. 

Votre  commission  ne  s’est  pas  dissimule  que  des 
réductions  dans  le  nombre  des  employés  de  chaque 
grade  alloient  faire  faire  des  pas  rétrogrades  beau- 
loup  d’entre  eux  i mais  l’ordre  du  service  , 1 état  de 
nos  ünances  ont  rendu  cette  obligation  aussi  itnperieuse 
que  pénible  : elle  sera  adoucie  par  la  certitude  de  la 
fostice  diï  Directoire  exécutif  , qui  rappellera  , aiix  pre- 
mières occasions  de  remplacement , les  employés  dontfos 
talens  et  la  probité  sont  réclamés  par  le  bien  du  service. 
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La  loi  du  3 brumaire  a introduit  une  assimilation  de 
grade  des  employés  divers  de  la  marine  avec  ceux  de 
la  marine  militaire.  Il  est  utile  et  sans  inconvénient  de 
la  maintenir  j elle  ne  sera  uniquement  apperçue  que  pour 
déterminer  une  égalité  proportionnelle  de  traitement. 
Elle  ne  peut  jamais  créer  une  assimilation  de  service  , 
d’avancement  ou  de  titre  militaire.  Votre  commission 
a pensé  qu’il  ét.oit  convenable  de  réserver  en  faveur 
des  employés  de  radministration  de  la  marine  les 
avantages  aune  solde  de  retraite  dans  les  mêmes  pro- 
portions pour  la  quotité  du  traitement  , mais  avec  une 
différence  pour  la  durée  du  temps  qui  détermine  le 
droit  à la  quotité. 

direction  des  constructions. 

Les  constructions  commencées  et  la  possibilité  de 
celles  à faire  pendant  fan  8 permettent  des  écono- 
mies , et  pour  les  atteindre  il  a fallu  diminuer  le  nombre 
des  employés  dans  cette  partie  du  service.  Cette  diminu- 
tion ne  sera  point  nuisible  aux  besoins  du  service  pour 
les  années  postérieures.  Elle  a donc  réduit  à cinquante- 
cinq  le  nombre  des  soixante-dix-sept  employés  portés 
sur  le  tableau  du  ministre.  Parmi  ces  réductions  vous 
remarquerez  celle  de  trois  inspecteurs,  à i8,ooo  fr.  de 
traitement.  La  loi  n’a  point  créé  d’employés  sous  ce 
nom  et  avec  ce  traitement  j ils  n’existoient  que  par  un 
abus  intolérable.  Cette  réduction  facilite  dans  cette 
partie  du  service  public  une  économie  de  la  moitié  de 
la  dépense. 

Direction  des  mouvemens, 

La  loi  du  3 brumaire  an  4 avoit  déterminé  à vingt- 
huit  le  nombre  des  employés  pour  les  mouvemens  des 
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«grands  ports  et  des  ports  secondaires.  L appeiçu  du 
ministère  de  la  marine  nous  apprend  quil  y a actuel- 
lement cinquante-cinq  employés  dans  cette  partie.  11 
est  facile  dappercevoir  l’abus  qui  resuite  de  cette  multi- 
plication des  employés.  Inutilité  pour  le 
charge  pour  le  trésor  national , voila  en  résultat  toiu  ce 

qu’on  apperçoit. 

Le  Directoire  exécutif  avoit  déjà  indiqué  la  suppres- 
sion des  états-majors  dans  l'es  ports  secondaires.  Leur 
organisation  défectueuse  comprend  des  états - ma| ors 
nombreux , dont  l’existence  absorbe  une  infimte  de 
ressources  quipourroient  servir  utilement  si  elles  eioient 
diri<^ées  avec  une  simplicité  économique.  Il  faut  con- 
serv'er  dans  chacun  des  grands  ports  tout  ce  qur  leur 
devient  nécessaire  pour  l’activité  des  mouvemens  , la 
conservation  et  la  surveillance  des  etablissemens  ma- 
Ses  • votre  commission'  a pensé  qu  on  pouvoit 
atteindre  ce  but  avantageux  avec  beaucoup 
d’employés  ; et  dix-huit  employés  qu  elle  s est  detei- 

minée  à conserver  suffiront  aux  besoins  du  seivice. 

Elle  vous  proposera  en  conséquence  la  suppiession 
de  ces  inutiles -et  dispendieux  états-ma)ors  , qui  se- 

à la  .Je  de  la  d.r.crion 

dans  les  ports  secondaires.  Le  ministre  de  la  manne 
prrra  tliîjours , quand  il  le  jugera  important  au 
Lrvice,  déléguer  un  enseigne  pour  suppléer  au  besoin 
les  sous-chefs  de  mouvemens  que  la  loi  conserveia. 

Il  est  impossible  de  vous  donner  par  apperçu  les 
économies  considérables  qui  résulteront  de  cette  sup- 
pression des  états-majors  dans  les  ports  secondaires. 
?1  est  démontré  que  la  seule  diminution  du  nombie 
des  aimloyés  dans  la  direction  des  mouvemens  vous 
£mè  î sir  les  traitemsns  seuls , une  Jcoimmie  de 
100  livres,  à quoi  il  faut  joindre  un  detail  enorme^ 
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de  dépensés  dàns  les  ports  sur  le  matériel  de  la 
marme* 

Direction  cT artillerie,  . 

Il  est  utile  de  conserver  les  dix-neuf  employés  dans 
cette  partie  du  service.  Chaque  employé  éprouvera 
sur  le  traitement  la  réduction  cpii  résulte  de  fassimi- 
lation  de  son  grade  : ce  qui  donnera  une  économie 
considérable. 

Direction  des  bâtimens  civils. 

Votre  commission  a approprié  aux  ingénieurs  en. 
chef  la  dénomination  de  directeurs  , et  elle  n'a  fait 
qu'une  ^diminution  de  quelques  élèves.  L'économie  ré^- 
suite  de  l'assimilation  du  traitement. 

îi  eût  été  avantageux  ' de  seconder  le  vœu  du  mi- 
nistre actuel  de  la  marine  , en  établissant  une  orga- 
nisation définitive  des  travaux  maritimes , partie  essen- 
tielle qui  est  dirigée  aiiioiird'hni  par  des  ingénieurs 
pris  parmi  ceux  des  ponts  et  chaussées.  Le  temps  n'a. 
pas  permis  à votre  commission  de  se  livrer  à ce  travail, 
qui  a besoin  d’être  aidé  par  des  renseigneniens  non 
encore  parvenus. 

Mais  en  combinant  ceux  qu'elle  a examinés  avec 
ia  partie  des  travaux  dont  rexécution  est  possible 
pendant  l’an  8 , elle  a pensé  que  tous  les  avantages 
seroient  atteints  pour  cette  année,  si  vous  allouez, 
au  ministre  de  la  marine  les  fonds  nécessaires  pour 
le  traitement  de  trente  ingénieurs  des  ponts  et 
chaussées , qui  seroient  appelés  pour  diriger  les  tra- 
vaux maritimes.  Ces  trente  ingénieurs  recevroient  un 
tiers  en  sus  de  leur  traitement  comme  ingénieurs  des 
ponts  et  chaussées , et  seroient  payés  par  le  ministfe 
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de  la  marine  -,  ce  qui  évitera  un  double  emploi  dan* 
le  compte  du  ministre  de  1 intérieur. 

Les  employés  en  sous-ordre  seront  maintenus. 

Direction  des  forges  nationales  et  manufactures  d armes. 

Cet  objet  est  aUoué  à une  modification  près  de 
Soo  fr* 

Officier^  de  santé. 


Votre  commission  a dû  porter  i attention  la  plus 
sérieuse  sur  une  classe  d’employés 

dans  la  loi  du  3 brumaire  an  4 , celle  des  oflicieis  de 
santé.  Ils  se  distinguent , comme  les  officiers  militaires 
et  ceux  d’administration  , en  entretenus  et  en  non- 

entretenus.  Leur  organisation  très-ancienne  et  qui  a 

justement  été  respectée  au  milieu  des  orages  de  la  ré- 
volution , exigeoit  cependant , pour  être  complété  et 
correspondante  aux  autres  branches  du  personnel  de 
la  marine,  des  additions  tendant  a la  rendre  plus 
utile  encore , et  une  certaine  conformité  de  classiii- 
cation  dans  chacune  des  parties  qui  constituent  1 art 
de  guérir.  Cette  amélioration , que  le  progrès  des  scienc^es 
dont  il  s’alimente  et  le  perfectionnement  des  ecoles  de 
santé  des  ports  ont  naturellement  indiquée , n a pas 
besoin  d’être  développée  dans  ce  rapport  : ^ elle  sera 
suffisamment  expliquée  par  le  tableau  numeratit  des 
individus  de  chaque  grade. 

Il  est  bon  néanmoins  de  rappeler  au  Conseil  que 
' le  service  de  santé  de  la  marine , comparé  a celui  des 
.armées  et  des  hôpitaux  militaires  de  terre  , présente 
des  différences  frappantes.  Ici  un  seul  officier  de  santé 
est  pour  les  acciaens  journaliers,  attachera  chaque 
corps  armé , et  chaque  grande  division  n exige  qu  un 
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nombre  à-peu-près  fixe  de  chefs.  Là , au  contraire 
tout  vaisseau  , tout  bâtiment  de  guerre  , a nécessaire- 
ment son  hôpital  et  un  nombre  d’officiers  de  santé 
proportionné  à celui  de  l’équipage. 

Il  n’y  a de  vaisseaux  totalement  convertis  en  hôpi- 
taux que  dans  ies  grandes  divisions  navales  , et  en- 
core ne  sont-ils  destinés  qu’à  retirer  des  vaisseaux  de 
guerre  les  hommes  dont  la  maladie  peut  devenir  con- 
tagieuse. Dès-lors  il  faut  à la  marine  autant  d’officiers 
de  santé  susceptibles  d’être  embarqués  en  chef,  qu’il 
y a de  bâtimens  à mettre  en  mer  ; et  certes  c’est 
un  état  bien  périlleux  que  celui  des  officiers  de  santé 
dans  un  bord , sur-tout  lorsque  les  malades  s’y  accu- 
mulent et  dans  les  combats  ; car  le  poste  où  ils  sont 
placés  ne  permet  pas  qu’on  soit  debout , et  expose  à 
tous  les  dangers  d’une  communication  immédiate  avec 
le  mal  et  avec  l’air  délétère  et  échauffé  du  lieu.  Aussi, 
sans  parler  des  accidens  du  canon  ennemi  qui  a fait 
périr  plusieurs  officiers  de  santé  ; sans  citer  les  événe- 
mens  de  la  mer  , qu’ils  partagent  avec  tous  les  marins, 
la  mortalité , parmi  eux  , est-elle  toujours  effrayante; 

Mais , si  par  la  force  de  ces  diverses  circonstances 
par  celle  qui  résulte  de  la  nature  du  service  non  moinst 
dangereux  dans  les  grands  hôpitajiix  des  ports  mili- 
taires, l’on  se  trouve  forcé  à accorder  à la  marine 
beaucoup  d’officiers  de  santé  capables  de  remplir  les 
fonctions  de  chef  j d’un  autre  côté  l’économie  ne  veut 
pas  que  l’on  donne  indistinctement  la  même  solde  à 
tous  ceux  à qui  elles  sont  confiées.  L’enseignement 
établi  dans  les  ports , l’usage  infiniment  précieux  des 
concours  et  la  pratique  de  l’art  facile  à acquérir  dans 
des  hôpitaux  garnis  de  malades  et  de  blessés , en  paix 
et  en  guerre , nous  ont  mis  à même  de  procurer  al- 
ternativement aux  vaisseaux  et  aux  hôpitaux  des  offi- 
ciers de  santé  dignes  de  confiance  et  susceptibles  d’oc- 


chefs 
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cuper  des  postes  difficiles,  soit  en  secondant  des  cffi 
supérieurs,  soit  en  étant  chefs  eux-memes.  Ainsi 
auL  dans 'les  classes  qui- paroissent.  meme  infîrieiues 
par  leur  dénomination  , des  citoyens 
Ln  ne  donne  pas  une  solde  trop  au-aes?c..s  de  leuis 
connçissances , et  qui  auront  1 espoir  de  atancen 
dans  les  concours -et  par  la  mort  ou  la  retiaice 

leurs  camarades.  ' 

Observez , représentans  du  peuple  , que  "«jl! 
conservons  pour  la  marine  que  le  nombiv  ^ officiels 
de  santé  entretenus  indispensaole  çour 
dinaires  de  paix  , et  que  par  cela -meme  celui  dvS  nom 
entretenus  doit , dans  le  moment  actuel , être  a^sez 

“SLue.  à»  1=  Directo,,. 

neuf  diminuer  ceux-ci , dès  que  le  service  xe  lui  pei 
mettra  , nous  avons  eu  soin  de  n’en  ax-.mettre  <1“^  ^ 
les  grades  inférieurs , afin  de  ne  pas  sur  J.aigei  le  tr 
sor  d’une  dépense  qui  eût,  ete  mutile , d apres  ce  que 

nous  avons  dit  plus  haut.  ' 

Il  est  une  considération  que  le  Conseil  app.ee 
aisément  , c’est  que  les  officiérs  de  santé  de  la  marine 
■ étant  constamment  et  successivement  ^ 

mer  et  dans  les  hôpitaux  des  pous_,  et  ^ ^ ' .j 

étant  souvent  multipliés  et  encombres  oe  m Jades  t 
seroit  impossible  et  a’osurde  ae  prendre  pour  bas-  la 
quantité  des  vaisseaux  de,  toute  force  , armes  ou  a .i- 

Lr , pour  fixer  celle  de  ces  officiers  de  saute.  J tam 
donc  compter  au  moins  sur  le  doubxe  ceux  - 
uns  débarmians,,  les  autres  embarquans.  rU,  reste, 
votre  commission  , -en  vous  présentant  cet  cb)  , 

dans  son  proier  de  résolution  , plusieurs  ^ 

forment,  en  quelque  sorte,  une  C'CSauisan-i.-  pe-t 
donnée  du  sei^nce^de  santé  , s’étoit  entouree  d nommes, 
qrii  ont  acquis  dans-cette  partie  du  service  une  repm 
ration  distinguée  par  leurs  connoissances  uieonq.-q 


'ers  des  sciences  et  arts  ; maîtres  entretenus 
portiers  , gardiens  et  roadïers  , etc. 


Hospitalières, 


n 
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pratiques.  Elle  voit  d’ailleurs  avec  satisfaction  qiieUe 
a atteint,  sur  cet  objet  de  dépenses  porté  à i,j69, 900  fr. 
dans  l’apperçu  des  dépenses  du  ministre  , pour  l’an  8 , 
une  diminution  bien  sensible  , puisque  la  somme 
totale  ne  s’élève  qu  à 996,100  fr. 


Cet  article  n’étoit  susceptible  d’aucun  changement 
ni  diminution  de  solde. 

v 

Ecole  centrale  des  Ingénieurs. 

La  solde  a dû  éprouver  une  foible  réduction , en 
suivant  les  bases  qui  ont  été  adoptées  par  votre  com- 
mission. 


Ecoles  d'hydrographie  mathématiques  y dessin  et 
astronomie. 


La  commission . a déjà  annoncé  les  motifs  qui' 
l’avoient  déterminée  à augmenter  le  traitetiient  des 
professeurs  d’hydrographie  dans  les  proportions  corres- 
pondantes à l’assimilation  raisonnable  qui  pouvoir  être 
adoptée  pour  ^ette  partie  de  l’enseignement  public. 

L’augmentation  n’a  pas,  été  étendue  aux  professeurs 
de  dessin , mathématiques  et  astronomie , dont  le  traite- 
ment éîoit  déjà  proportionné  à l’utilité  de  leurs  services. 


Votre  commission  croit  juste  d’allouer  les  sommes 
portées  dans  i’appercu  du  ministre  pour  ces  trois  objets. 
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Salaire  des  ouvriers. 

Cette  partie  du  service , loin  d'être  susceptible  d une 
réduction  dans  la  solde  , appeloit , avec  1 assentiment 
de  tous  les  administrateurs  de  la  marine  ^ une  augmen- 
tation quelconque  : voire  commission  a pris  un  terrne 
moyen  dans  les  apperçns  comparatifs  que  sa  sollicitude 
pour  le  soulagement  de' cette  classe  précieuse  de  citoyens 
lui  avoit  fait  rechercher.  Le  ministre  de  la  marine 
avoir  proposé  un. décime  par  franc  j d'autres  personnes  \ 
qui  voient  chaque  jour  dans  les  ports  la  pénurie  ou 
sont  les  ouvriers  , et  les  inconvéniens  résultans  de  la 
solde  actuelle  , avoient  pensé  qu'il  conviendroit  de 
porter  l'augmentation  à deux  décimés  : votre  commis- 
sion s’est  convaincue  qu’elle  atteindroit  le  bien  en  la  '- 
déterminant  à quinze  centimes  par  franc  , ou  trois 
vingtièmes  d,e  la  solde  de  chaque  classe  d ouvriers. 

Les  travaux  à la  charge  du  gouvernement  ne  com- 
porteront, pour  Fan  8,  que  le  besoin  de  douze  mille 
cinq  cents  ouvriers  j et  la  partie  de  ■cette  soîde^payable 
par  le  trésor  public  ne  nécessitera  qu  une  augmen- 
tation d’environ  200,000  ff.  - ■ ’ . 

Solde  des  armemens  pendant  Van  8. 

Le  ministre  de  la  marine  , dans  l’açperçu  des  dé- 
penses , a laissé  espérer  que  pendant  l’an  8 la  Répu- 
blique auroit  en  armement  quarante-quatre  vaisseaux 
de  ligne,  cinquante-quatre/frégates  , cinquante-trois 
bâtimens  légers,  quarante-deux  chaloupes  canonnières, 
quatre-vingVdix-neüf  bateaux  canonniers  , et  quinze 
flûtes  et  gabarres.  Nos  forces  navales  en  activité  com- 
“prendroient  alors  trois  cent  sept  vaisseaux  de  guerre, 
et  d’après  le  nombre  des  équipages  calculé  sur  îe 
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oied  de  guerre , conformément  au  tableau  annexe  à 
la  loi  dti3  brumaire,  ils  seroient  montes  par  environ 
soixante-huit  mille  hommes  , non  compris  les  troupes 

d'artillerie.  ....  , 

La  liste  des  vaisseaux  et  autres  batimens  de  toute 
force  que  possède  la  République  , soit  à la  mer  , soit 
dans  1«  ports , ou  sur  les  chantiers  en  construction , 
s’élève  dans  ce  moment  à environ  cinq  cents.  11  es 
difficile  de  croire  que  parmi  ce  nombre  , et  avec  1 acti- 
vité la  plus  étonnante  , il  soit  possible  d avoir  en  ar- 
mement tous  les  bâtimens  que  l’apperçu  suppose  eftec- 
tivement  armés  pendant  l’an  8.  En  supposant  cette 
possibilité  , il  est  de  fait  que  les  équipages  ne  seroient 
pas  toute  la  durée  de  l’année  complets , et  a la  solde 
de  la  République.  Il  y a cent  quarante  chaffiupes  ou 
bateaux  canonniers,  dont  la  majeure  partie  ne  de- 
vroient  être  armés  que  pour  une  expecanon  projetée , 
car  la  garde  des  côtes  n’exigeroit  pas  qu  on  tint  armes 
et  équipés  la  totalité  de  ces  bâtimens  pendant  la  duree 

de  Tan  8.  , . . ' , 

En  secondant  les  projets  du  ministre  c est  porter 
aussi  loin  qu’il  est  possible  les  espérances  fondées  a cet. 
é-ard  que  de  supposer  que  les  aeiix  tiers  des  hommes 
demandés  pour  l’équipement  des  arméniens  seront  em- 
ployés. Ainsi  donc,  en  allouant  au  ministre  a-peu-pres 
fes  deux  tiers  de  la  somme  qu  il  a demandée , vous 
aurez  fait  un  fonds  plus  que  suffisant  pour  solder  cette 
’ partie  de  la  force  publique  pendant  l an  , et  i est 
évident  pour  tous  ceux  qui  ont  1 expérience  du  ser- 
vice et  la  connoissance  particulière  de  1 état  actuel  de 
notre  marine  , que  nous  aurions  une  force  bien  impo- 
sante , si , pend'ant  l’an  8 , nous  employions  effective- 
ment quarante-cinq  mille  hommes  d’equipage..  Çe  se- 
roit  donc  une  somme  de  14,005,906  francs  qui  de- 
viendroit  nécessaire  seulement  pour  cet  oojet. 
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^ Mais  comme  votre  commission  vous  a proposé 
d’augmenter  d’un  tiers  le  traitement  de  solde  qui  se 
trouve  comprise  dans  le  montant  de  la  somme  qui 
vous  est  demandée  par  le  ministre  de  la  marine  pour 
la  solde  des  équipages  , et  ce  traitement  de  table 
pouvant  etre  évalué  au  dixième  environ  du  montant  de 
ladite  somme  , il  faut  ajouter  le  tiers  en  sus  du  dixième 
de  la  somme  accordée , ce  qui  est  47^,864  francs , et 
exige  par  conséquent , pour  la  solde  et  traitement  de 
table  d équipages  compesés  de  quarante-cinq  mille 
nommes , une  somme  d environ  14,782.3800  francs. 
Ainsi  donc  , en  accordant  pour  l’an  8 une  somme  de 
i5  millions,^  vous  aurez  dépassé  même  l’absolu  néces- 
saire 5 car,  à la  rigueur,  vous  devez  supposer  que  les 
chances  de  la  guerre  amèneront  prisonniers  chez  l’en- 
nemi cp-ieique  partie  de  ces  équipages  , qui , pendant 
lem-  détention  et  avant  leur  remplacement,  donneront 
l’économie  du  tiers  de  retenue  qui  sera  fait  sur  leur 
solde.  On  n’a  point  calculé  la  mortalité  et  la  désertion, 
qui  cependant  donneront  également  des  diminutions 
de  paiement. 

Il  ne  faut  pas  oublier  qu’en  allouant  une  augmen- 
tation d’un  tiers  sur  le  traitement  de  table,  on  supprime 
les  rations,  qui  etoient  elles-mêmes  un  supplément  de  trai- 
tement de  table  i d’où  résulte  une  diminution  parti- 
culière sur  la  portion  des  subsistances  comprises  dans 
la  dépense  des  arméniens  , ce  qui  accroît  la  somme 
des  économies. 

Votre  commission  s’est  convaincue  que  cette  somme 
de  i5  millions  sera  plus  que  suffisante  , et  qu’il  y aura 
un  excédant. 

Cours  martiahs  maritimes  , et  gen,dommerie  maritime, 

\ otre  commission  n’a  pas  cru  devoir  rien  changer 
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ni  pour  le  nombre  , ni  au  traitement  des  individus 
compris  dans  ces  deux  articles. 

Officiers  de  ports  du  commerce. 

Le  Directoire  exécutif,  par  son  message  du  7 pkt- 
viose  an  7 , trouvoit  qu’il  étoit  juste  et  convenu 
de  réduire  les  dépenses  qui  résultoient  en 
l’organisation  des  ports  secondaires  et 
agels  d’administration.  Dans  ce  nombre  il  lUQ.quoit 

les  capitaines  et  lieutenans  de  ports.^  les 

Votre  commission  a pense  que  c clou  r.al.ser  les 
vues  du  Directoire  , que  de  mettre, a la  c.,aige  d^es 
.dépenses  communales  le  traitement  de  ces  agem 
tic'uliers  des.  ports  de  commerce.  ^ est -il  pas  «tiao - 
dinaire  en  effet  que  ces  employés  nommes^  p.^r  les 
administrations  municipales , et  qui  sont 
un  service  dont  tous  les  avantages  se  rapportent  a.ux 
localités soient  portés  pour  leur  solde  dans  les  dé- 
penses générales  de  la  République?  Il  est  pms  conve- 
nable oue  des  préposés  à la  police  des  pOits 
assimilé^'  à des  préposés  à la  police  de  terre , et  payes 
sur  les  fonds  des  communes  : ils  le  seiont  avec  da 
tant  pins  de  facilité  aujourd’hui  , que  ^a  plupart  des 
comimmes  où  ils  sont  établis  ont  oDtenu  des  octrois 
de.  bienfaisance  qui  suffisent  au  paiement  ««« 
penses  à leur  charge,  lis  continueront  pour  .e  bien 
du  service  de  l’état  à être  également  sous  la  sur- 
veillance des  administrateurs  de  la  manne  ; et  de  ces 
rapports  on  a le  droit  d’espérer  tout  ce  P®«t 
■ être  utile  à notre  navigation , puisque  d anreurs  us^ne 
pourront  être  choisis  que  parmi  des  hommes  experi- 

^Eif  mettant  à la  charge  des  communes  le..paiement 
de  leur  traitement , vous  parez  à beaucoup  Q.mconv&- 
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nîens.  Les  commiifies  éviteront  de  multiplier  inutile- 
ment ces  officiers  , dès  le  moment  que  la  dépense 
qu’ils  occasionneront  sera  à leur  charge,  de  quoi  elles 
s’embarrassoient  peu  lorsque  le  trésor  public  les  sol- 
doit.  Il  n’y  aura  plus  de  possibilité  à des  faux  frais, 
a de  doubles  emplois  ; tout  sera  connu  et  dirigé  par 
les  administrations  qui  les  nomment,  les  font  agir  et 
les  surveillent. 

C’est  ainsi  qu’en  calculant  la  solde  connue , et  éva- 
^ luant  les  dépenses  accessoires  et  abusives  qu’il  avoit 
été  impossible  de  réformer  dans  l’état  où  se  trouve 
cette  partie  de  l’agence  des  ports,  votre  commission 
espère  opérer  une  économie  de  plus  de  3oo,ooo  fr. , 
en  même  temps  que  vous  améliorerez  le  service  des 
ports  de  commerce,  qu’il  .a  peut-être  été  inconvenant 
aussi  de  sortir  des  attributions  du  ministère  de  l’inté- 
rieur pour  les  classer  dans  celles  du  ministère  de  la 
marine. 

Sous-officlers  des  galères  et  gardes-chiourmes^  ' 

Les  sommes  pour  ces  deux  articles  ont  été  allouées 
conformément  à l’apperçu  du  minisü'e. 

Artillene  de  la  marine  et  compagnies  d* ouvriers^ 

Les  services  de  cette  troupe , les  avantages  multi- 
pliés de  sa  composition  et  de  son  emploi , ont  déter- 
miné votre  commission  à allouer  la  somme  portée 
pour  sa  solde  au 'complet  de  guerre  ; elle  a craint  que 
le  moindre  changement  dans  la  composition  ou  la  solde 
ne  fût  impolitique  et  préjudiciable  à la  sûreté  de 
l’état.  / 

Dette  personnelle  du  ministre  de  la  marine^ 

Les  dispositions  présentées  par  votre  commissioü 
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sont  celles  que  le  Conseil  a adoptées  pour  le  ministre 
de  la  guerre,  et  il  y a identité  de  motifs  pour  les 
adopter  pour  ministère  de  la  marine. 

Administration  centrale  de  la  marine. 

Votre  commission  avoir  d abord  eu  le  projet,  en 
examinant  la  composition  des  bureaux  de  l adminis- 
tration centrale  de  la  marine  , de  s occuper  de  fixer  le 
nombre  des  individus  qui  y sont  employés  \ et  en 
réduisant  leur  traitement  dans  les  proportions  admises 
pour  les  autres  parties  du  service  dans  les  administra- 
tions , elle  auroit  également  réduit  le  nombre  des 
employés  actuels , mais  elle  a craint  de  ne  pas  atteindre 
ce  point  fixe  et  salutaire  que  le  ministre  lui-meme 
saura  bien  mieux  déterminer  par  la  connoissance  tres- 
particulière  qifil  a de  ce  que  peut  exiger  le  bien  du 
service. 

Le  ministre  a dû  certainement  appercevoir,  comme 
votre  com  nission  , qu’il  existe  dans  la  composition  de 
ses  bureaux  un  grand  nombre  d’employés  tout  au  moins 
superflu  , et  plusieurs  totalement  inutiles  , quelques-uns 
même  dont  l’existence  attachée  à cette  administration 
est  ridiculement  abusive  : c’est  donc  a la  sagesse  du 
ministre  et  à son  amour  du  bien  public  , votre 
commission  s’est  déterminée  de  confier  1 execution  des 
suppressions  et  réductions  qu’il  est  convenable  de 

faire.  . . 

D’après  les  apperçus  raisonnés  que  votre  commission 
a calculés , elle  a pensé  qu’au  moyen  de  réduction  sur  les 
traitemens,  de  la  suppression  des  employés  inutiles  et  des 
économies  possibles  sur  les  fournitures  , il  suffisoit  , 
par  une  espèce  d’abonnement , d’allouer  au  ministre  de 
fa  marine , pour  toutes  les  dépenses  comprises  dans  sa 
demande  de  1,126,540  fr.  , la  somme  seulement  ae 
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820.000  fr.  Avec  cette  somme  , et  en  allouant  aux 
deux  cent  cinquante- huit  individus  actuellement  em- 
ployés un  traitement  dont  le  terme,  moyen  seroit  de 
^,400  fr. , il  ne  faudroit  que  618,200  fr,  : à quoi  ajoutant 

200.000  ïi\  pour  environ  les  deux  tiers  des  dépenses  de 
fournitures,  il  ne  faut  que  cette  somme  de  820,000  fr. 
qui  deviendra  plus  que  suffisante  par  les  suppressions  et 
économies  très-évidentes  à faire. 

Diverses  dépenses. 

Sous  ce  titre  de  Tapperçu  du  ministre  de  la  marine , 
il  se  trouve  compris  des  articles  qui  appartiennent  aux 
dépenses  du  matériel , tels  que  1®.  les  frais  de  capture  et 
conduite  des  soldats  , et  autres  dépenses  relatives  aux 
déserteurs  embarqués^  2^.  les  dépenses ^ relatives  aux 
prisonniers  *,  à Tentretien  des  bibliothèques  de  ma- 
rine, 4'X  à l’entretien  des  phares , tonnes , balises , etc.  ; 
5”.  et  aux  dépenses  d’exploitations  nationales  dans  les 
forêts  : ces  objets  seront  traités  dans  le  rapport  qui 
vous  sera  fait  par  le  représentant  du  peuple  Boulay- 
Paty. 

Il  n’est  pas  dans  votre  intention  d’allouer  aucune 
somme  pour  dépenses  imprévues  3 cependant  on  peut 
en  quelque  sorte  ranger  sous  le  nom  de  dépenses  dont 
îe  montant  est  imprévu  et  souvent  extraordinaire , tous 
les  articles  du  personnel  indique  par  ce  titre  de  diverses 
dépenses  de  i’apperçu  du  ministère  de  la  marine. 

Il  a été  impossible  à votre  commission  de  se  con- 
vaincre de  la  nécessité  d’allouer  environ  i,3oo,coo  fr. 
demandés  pour  ces  ebiets  *,  il  étoit  même  inipossible 
au  ministre  de  donner  à votre  commission  des  indi- 
cations fixes  et  déterminées  de  leur  emploi  5 il  est 
d’ailleurs  reconnu  que  cette  impossibilité  a été  l’occasion 
d’une  demande  par  apperçu  comparatif  avec  le  passé. 
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Mais  n y a-t-il  pas  eu  des  abus  dans  le  passé  ) n est- il 
pas  nécessaire  de  ne  laisser  échapper  aucune  occasion 
d’économie  ? ce  sont  des  vérités  inattaquables.  Votre 
commission  a pensé  qu  elle  leroit  le  bien  , qu  elle 
ouvriroin  un  nouveau  moyen  de  corriger  les  abus  , si 
elle  préféro-it'  de  faire  un  Fonds  déterminé  d'une  somme 
pour  subvenir  a ces  diverses  dépenses.  Il  y-aura  moins 
d'inconvéniens  à faire  un  fonds  peut-être  insuffisant , 
que  de  courir  le  risque  d'en  allouer  un  plus  considérable 
sans  en  reconnoître  la  nécessité.  Lorsque  ce  fonds  , 
que  votre  commission  a fixé  à 000,000  fr.  , sera  épuisé  , 
il  en  sera  fait  par  supplément  sur  la  demande  du  Direc- 
toire exécutif  : en  attendant , le  service  sera  facilement 
fait,  et  rien  n'y  portera  d'entrave. 

Service  des  signaux  des  côtes  y et  de  la  ligne  télégraphique 
de  Paris  à Brest, 

Cette  partie  des  dépenses  du  personnel  de  la  marine 
a été  allouée  pour  la  somme  demandée  par  le  ministre. 
La  commission  n'a  qu'une  observation  à faire  sur  les 
individus  employés  au  service  des  signaux  des  côtes  : 
il  lui  a paru  possible  d'organiser  cette  partie  de  manière 
qu'au  lieu  d'un  double  service  qui  se  fait  à-peu-près 
dans  les  mêmes  positions  et  pour  le  ministère  de  la 
guerre  , et  pour  celui  de  la  marine , on  les  eût  réimis  , 
et  que  les  individus  employés  à ces  postes  fussent  pris 
généralement  parmi  les  vétérans  de  la  terre  et  de  la  ma- 
rine , et  que  dans  le  traitement  qui  leur  seroit  alloué 
ôn  y comprît  leur  solde  de  retraite. 

Cela  donneroit  des  bonifications  pour  les  finances 
sans  nuire  ni"au  service  ni  aux  traitemens  des  emploves. 
La  commission  se  contentera  d'indiquer  ces  vues  à la 
sollicitude  du  ministre  de  la  miarine  , pour  perfecrioniier 
cet  établissement. 


Solde  de  retraite. 

Il  a paru  convenable  de  faire  un  fonds  provisoire 
?oiir  acquitter  la  solde  de^  retraite  , afin  que  ce 
paiement  ne  souffrît  aucun  retard.  Il  ne  faut  point 
' ivrer  le  citoyen  qui  a versé  son  sang  et  consumé  ses 
veilles  au  service  de  la  patrie  aux  horreurs  dü  besoin 
des  choses  de  première  nécessité. 

Avec  un  fonds  de  5oo,ooo  fr. , cette  partie  de  la  dette, 
publique  pourra  être  acquittée  pendant  les  premiers 
mois  de  fan  8 , et  donner  le  temps  au  ministre  de 
dresser  le  tableau  nominatif  de  ceux  cjui  ont  droit  à 
cette  solde.  Vous  vous  empresserez,  a la  vue  de  ce 
tableau  et  du  montant  des  sommes  demandées,  d’allouer 
celles  qui  deviendroient  nécessaires  pour  que  pire  partie 
du  service  ne  souffre  aucune  interruption.  C’est  une  des 
dettes  les  plus  sacrées  de  la  République.  Cet  article  est  la 
conséquence  des  réductions  opérées  par  le  projet  de  réso- 
lution. 

Dépenses  coloniales  pour  le  personnel. 

Il  a été  impossible  à votre  commission  de  fair^  un 
travail  raisonné  sur  cette  partie  du  service.  Les  dépenses 
coloniales  doivent  être  acquittées  avec  les  revenus  que 
produit  cette  partie  du  territoire  de  la  Républicpie. 
Il  aiiroit  donc  fallu  avoir  des  renseignemens  positifs 
sur  l’état  et  le  nombre  actuel  des  individus  au  service  dans 
les  colonies,  sur  la  quotité  et  la  nécessité  de  cette  quotité 
de  leur  solde  ou  traitement.  Aucune  donnée  , aucun 
renseignement  n’a  été  facile  à obtenir , il  seroit  oiseux  et 
peut-être  inconvenant  de  vous  en  rappeler  les  causes. 
Il  suffit  même  de  jeter  les  yeux  sur  le  mémoire  relatif 
aux  dépenses  coloniales  , qui  termine  l’appercu  du 
ministre  de  la  marine  pour  les  dépenses  de  1 an  8 , pour 
se  convaincre  que  votre  commission  ne  pouvoir  que 

vous 
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vous  transmettre  ses  incertitudes  , des  demandes  basées 
sur  des  présomptions  ou  des  calculs  hypothétiques 
Dans  cet  embarras  , et  pour  ne  point  compromettre 
les  finances  de  la  République , elle  se  borne  à vous 
observer  en  général  que  ce  ne  sera  que  de  la  preuve 
tormelle  que  ÿes  recettes  dans  les  colonies  sont  insuffi- 
santes pour  les  dépenses  de  l’an  8 , que  le  Corps  lé<ris- 
latif  devra  faire  des  fonds  pour  le  personnel.  ° 

Mais  comme  il  est  nécessaire  de  faire  quelques 
avances  particulières  en  France  aux  agens  et  employés 
que  le  Directoire  exécutif  peut  envoyer  aux  colonies 
dans  le  courant  de  l’an  8 , votre  commission  vous  pro- 
pose de  mettre  pour  cet  objet  à la  disposition  du  ministre 
une  somme  de  200,000  fr.  ; et , en  cas  d’insuffisance  et 
surla  justification  de  l’emploi,  il  pourra  lui  être  fait  un 
supplément  dè  fonds  pour  cet  objet  par  une  loi  parti- 
culière. ^ 

Votre  commission  a terminé  le  projet  de  résolution 
quelle  vous  présente  par  des  dispositions  qui  garantissent 
1 execution  des  articles  3i 8 et  019  de  la  constitution, 
et  qui  présentent  des  moyens  d’éviter  des  abus  dans 
la  comptabilité , moyens  qui  ont  été  adoptés  par  les 
commissions  chargées  de  l’examen  des  dépenses  des 
divers  ministères,  -De  tableau  qui  est  à la  suite  du 
rapport  que  je  suis  chargé  de  vous  faire  en  son  nom , 
vous  prouvera  quelle  aatteintune  économie  de  sommes 
.considérables,  par  des  moyens  que  votre  sagesse  jugera 
utiles  à l’amélioration  du  service  maritime. 

Ce  qui  est  relatif  aux  prisonniers  de  guerre  sera 
compris  dans  le  rapport  sur  le  matériel  de  la  marine. 


'Rapport  par  Perrin  ( Gironde). 
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Tjbz-eav  des  dépenses  du  personnel  de  la  marine. 


ofeçiers  militaires  de  la^  marine  .... 
HtatS'-majoj s de,  la  marine  .»•••• 
Adminisrraiion  de  la  marine  . * ’-  * 

Direction  des  constructions  navales  . ■ 

Idem  des  mouvemens  ....*•••• 

Idem  de  T a?  tille  rie  • • • 

làert  des  bâtimens  civils * • * 

Direction  des  forges  nationales 

Odiciers  de  santé  * * * • 

Hospitalières  •••  * '^  ,.*****’''  ’ 

Ecole  centrale  des  ingénieurs  . . . • • • 

Ecoles  d’hydrographie  , mathématiques,  etc. 
Maîtres  divers"  de  sciences  et  arts  . . . . 

Maitres  entretenus  • • • * 

Portiers  , rondiers  , gardiens 

Salaire  d’ouvriers  . « • • .••••■ 

Solde  des  armemens ‘ * 

Cours  martiales  maritimes  .....  «v 

Gendarmerie, maririmf  

Officiers  de  port  de  commerce, , . . • • 

Commis  extraor  ■ mairé's , frais  et  loyers,  etc 

Soûs-officiers  de  galères  et  gardes-chiourmes 
Solde  de  l’arcilleiie  de  la  manne  . • • 
Dépense  personnelle  du  ministre  , . . • 
Administration  centrale  de  la  marine.  . . 

Dépenses  diverses  . . . 

Service  des  signaux  des  cotes 

Liene  télégraphique  . . • ...»•• 

Solde  de  retraite  C pour  a-compte  ) . . • 


n&en'=es  colonialeî  à-compte  sur  le  personnel  , dont  le 
montLt 'se  trouve  compris  dans  la  somme  de  iS  mihions 
“ndés  par  le  ministré,  deux  cent  mille  fraucs , et  . - - - 

Total.*  • • • • • 


S 0 M M î s i 
demiaiidées  | 
par  l’apperçu 
fourni 

par  le  ministre. 

S 0 M ME  s 

fixées 

par  le  projet 
de 

résolùtion. 

6,948,300  fr. 

3,o5i,8oofr. 

« <*  • • • • V 

38,8oo 

2,0-77,750 

v> 

0 

0 

330,900 

170,900 

208, 3oo 

66,800 

74,400 

66,900 

262,900 

200,200 

85,524 

66,6co 

3i  ,800 

3i,3oo 

1,369,980 

986, lOO 

5i,66o 

5 1,660 

07,900 

34,700 

144,800 

168,800 

1 5, 1 4S 

1 5,1 48 

870,900 

870,900 

804,786 

804,786 

1 ,63o,ooo 

1,802,500 

. 21,458,904 

i5, 000, 000 

. 21,000 

21,000 

. 222,487 

222,487 

i56,65o 

. 780,200 

. . • • * ‘ • 

1.  3]  3,000 

3 1 3,000 

5,081,889 

5,081,589 

. lo4,OCO 

68,250 

1,^26,84^5 

820,000 

. 1,246,600 

5oo,ooo 

480,000 

. i3o,36o 

i3o,36o 

800,000 

' 48,766,788  fr 

, 02,695,640^ 

200,000 


, 32,895,640  fr. 
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PROJET  DE  RÉSOLUTION, 

Le  Conseil  des  Cinq  - Cents , considérant  qu’il  est 
instant  de  reformer  dans  l’organisation  de  la  marine 
tout  ce  qui  nuit  a sa  restauration;  que  les  économies 
qui  résulteront  de  ces  réformes  salutaires  accroîtront 

les  ressources  de  letat,  et  faciliteront  l’atiiimencation 
des  forces  navales  ; " <-‘b‘^iencation 

Considérant  qu’il  est  également  instant  de  récrier  les 
dépenses  au  ministère  de  la  marine  et  dès  colonies 
poiii  1 an  8 , et  ae  fixer  le  crédit  à accorder  au  mi- 
nistre  pour  cet  objet,  ' 

Déclaré  qu’il  y a urgence. 

Le  Conseil,  après  avoir  déclaré  l’urgence,  prend  la 
résolution  suivante  ; 6 > p a 

titre  premier 

Officiers  Tnihtaires  de  la  rnarine, 
Ar'ÎïICLE  premier. 

Le  c^ps  des  officiers  de  la  marine  sera  composé  de 
i:?.oo  offiaciers,  ainsi  quil  suit;  ^^^pose  ae 

Vice-amiraux. 

12.  Conb'e-amiraux. 

3o  Chefs  de  division. 

Capitaines  de  vaisseaux  répartis  en  deux  classes 

de  quarante  chacune. 

400  L.o™,.a.s 

572  Enseignes  répartis  également  en  deux  classes 
de  deux  cent  qaatre-vingt-six  chacune. 


1200 
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I I. 

Le  Directoire  ex&utif  devra  nommer  avant  le  pre- 
mier frimaire  an  8 les  deux  tiers  des  officiers  de  chaque 
grade.  Il  aura  la  faculté  de  laisser  vacant  l’autre  tiers 
des  places  de  chaque  grade,  sauf  à le  remplir  lorsque 
les  besoins  du  service  l’exigeront. 

Il  ne  pourra  choisir  que  parmi  les  officiers  actuels 
de  chaque  grade,  pour  compléter  les  deux  tiers  desdits 
grades , soit  que  lesdits  officiers  soient  actuellement 
en  activité  , soit  en  état  de  réforme. 

I I I. 

Tons  les  officiers  actuels  qui  ne  seront  pas  compris 
dans  la  formation  des  cadres  qui  aura  lieu  en  exécu- 
tion de  la  présente  loi , et  armant  le  premier  frimaire 
an  8 , se  retireront  avec  la  solde  de  retraite , qui  de- 
meure fixée  au  quart  de  la  solde  actuelle  de  leurs 
grades  respectifs. 

IV. 

Tous  ceux  desdits  officiers  qui  ne  seront  pas  com- 
pris dans  les  cadres  à former,  et  qui  n’auroient  pas 
cinq  ans  au  service  de  la  République  en  qualité 
d’officiers  ou  d’aspirans  dans  la  marine  ,,  ne  recevront 
que  la  moitié  de  la  solde  de  réforme  fixée  par  le  pré- 
cédent article.  : 

V. 

Il  n’y  aura , conformément  à la  loi  du  3 brumaire 
an  4 , Ve  deux  cents  aspirans  de  marine  entretenus 
divisés  en  deux  classes,  dont  la  solde  sera  de  8oo  fr. 
pour  la  première  classe , et  de  6oo  pour  la  seconde. 
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Les  nominations  pour  le  complément  des  dotiz® 
cents  officiers  de  la  marine  , qui  ne  seront  faites  qu*a- 
près  le  premier  frimaire  an  8 , ainsi  que  tous  les  rem- 
placemens  à l’avenir , ne  pourront  être  faits  que  con-- 
iormément  à ce  qui  est  prescrit  par  l’article  XIII  de 
la  loi  du  3 brumaire  an  4 sur  l’organisation  de  la 
marine  militaire. 

VIL 

Sont  exceptés  de  la  disposition  de  l’article  précé- 
dent les  officiers  de  tout  grade  qui  , en  exécution 
de  la  présente  loi  , seront  obligés  de  se  retirer  avec  la 
solde  de  retraite.  Ils  pourront  dans  tous  les  temps 
être  rappelés  pour  compléter  le  nombre  des  officiers 
de  leurs  grades  respectif  fixés  par  la  présente  loi. 

V I I L 

Lorsque  le  nombre  des  officiers  de  tout  grade  de 
la  marine  formera  le  complet  de  douze  cents,  et  que 
les  besoins  du  service  en  exigeront  un  plus  grand 
nombre  , le  Directoire  exécutif  ne  pourra  employer 
que  des  enseignes  non  eLiitreteiius , qui  ne  seront  défi- 
nitivement admis  dans  le  corps  des  officiers  de  la 
marine  que  lorsqu’il  y aura  des  places  V«.cantes , et 
en  conformité  des  lois  sur  Favancem ent.  Toute  dis- 
position de  loi  contraire  au  présent  article  demeure 
abrogée , notamment  rarticle  IX  de  îa  loi  du  3 bru  - 
maire  an  4 , sur  l’organisation  de  la  marine  militaire,  j 


La  solde  des  officiers  de  la  marine  militaire  demeure^ 

C 3 


ment  de  table  des  officiers  çomman« 
d etat-major  et  maîtres  chargés  ; eml 
bâdmens  de  la  République , demeure  fixe 

. A Tamiral 

Au  vice-amiral  comanandant  en  che; 


division 


39 

X 1. 


Au  moyen  du  traitement  de  table  fixé  par  Tarticle 
précédent , toute  délivrance  de  rations  accordées  en  sus 
dudit  traitement  demeure  supprimée.  Le  traitement  de 
table  cessera  d’être  alloué  à ceux  qui  y ont  droit , pen* 
dant  le  temps  qu  ils  seront  dans  les  hospices. 

X I I. 

Il  n’est  pas  dérogé  par  les  articles  ci-dessus  à la 
disposition  des  lois  relatives  a la  manière  de  vivre 
des  états-majors  sur  les  vaisseaux  de  l’état. 

XI  IL  . 

Tout  officier  en  activité  de  service  dans  les  ports 
ne  recevra  que  la  solde  , sans  aucun  traitement  dé 
table  ni  supplément  de  solde. 

Il  sera  censé  en  activité  dès  le  moment  qu’il  sera 
arrivé  au  poste  où  le  service  l’appelle. 

X I V. 

Tout  officier  qui  ne  sera  pas  en  activité  de  service 
ne  recevra  que  la  moitié  de  la  solde  de  son  grade. 

'XV.  ' ■ ' 

•'v 

Tout  officier  employé  comme  capitaine  oulieutenant 
de  port  de  commerce  , ou  naviguant  pour  le  compte  des^ 
particuliers  , sera  privé  de  la  solde  d’inactivité  qu  de 
retraite  à laquelle  il  avoit  droit,  pendant  tout  le  temps 
qu’il  sera  employé  au  service  des  armeméns  en  course 
ou  du  commerce  , ou  qu’il  exercera  les  fonctions  de 
capitaine  ou  lieutenant  de  port..  ' ' 

' ■ ■ C 4 
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X V L 


Les  officiers  de  la  marine  militaire  au  service  de  la 
République  qui  seront  faits  prisonniers  , n’auront 
droit  pendant  leur  détention  chez  l’ennemi  qu’au  quart 
de  la  solde  seulement  de  leur  grade. 

La  disposition  du  présent  article  sera  commune  aux 
officiers  d’administration  de  la  marine  et  aux  offi- 
ciers de  santé. 

X V I L 

Les  maîtres , matelots  , et  autres  personnes  compo- 
sant les  équipages  des  vaisseaux  de  l’étaf  n’auront 
droit  5 pendant  qu’ils  seront  prisonniers  chez  l’ennemi , 
qu’au  tiers  de  leur  solde  , qui  pourra  être  employée 
en  tout  ou  en  partie  au  soulagement  de  leurs  familles. 

X V î î L 

Les  deux  mois  d’indemnité  qui  étoient  alloués  pour 
perte  d’ effets , en  exécution  d’un  arrêté  du  comité  de 
salut  public  , sont  supprimés  à dater  du  premier  ven- 
démiaire an  8. 

X î X. 

Tout  officier  quelque  soit  son  grade  , qui  sera  ap- 
pelé , soit  par  le  Directoire  exécutif,  soit  le  mi- 
nistre de  la  marine  , pour  être  employé  a cpielque 
travail  particulier  , soit  dans  les  ports  , soit  dans  l’in- 
térieur  de  la  République , ne  pourra  recevoir  aucun, 
supplément  de  solde  ou  traitement  quelconque  excé- 
dant celui  de  son  grade  dans  la  marine. 

Sont  exceptés  de  la  disposition  du  présent  article 


, , ' < 

ceux  qui  seront  appelés  pour  être  employés  momen- 
tanément à Paris,  qui,  dans  ce  cas  seulement,  rece- 
vront un  quart  en  sus  de  leur  traitement# 


Le  Directoire  exécutif  ne  pourra  , sons  aucun  pré- 
texte , augmenter  le  nombre  des  officiers  déterminé 
par  Particle  premier,  ni  accorder  des  supplémens  de 
solde  , sans  y avoir  été  autorisé  préalablement  par  une 


officiers  qui  seront  compris  dans  le  nom- 
bre des  douze  cents  fixé  par  Particle  premier  , ne 
pourront  être  destitués  ou  renvoyés  du  service  avec 
fa  solde  de  retraite,  quen  exécution  de  la  décision 
d’un  conseil  de  guerre  , dans  les  cas  et  pour  les  causes 
déterminés  par  la  loi.  _ - 

XXII. 


En  conséquence  ^ la  trésorerie  nationale  tiendra  a 
la  disposition  du  ministre  de  la  marine  , pour  la  solde 
des  officiers  de  la  mariné  militaire  , pour  l’an  8 , y 
compris  les  aspirans  et  les  appointemens  des  employés 
civils  attachés  à la  majorité  des  grands  ports , la  somme 
de  3,c5i,8oo  fr. 

T I T R E I 1. 


États  - majfiirs  de  la  marine, 

XX  I I 1. 

Les  états-majors  de  la  marine  sont  conserves  ainsi 
qu’ils  sont  établis  dans  les  pofts  de  Brest , Toulon  * 
Rochefort  et  Lorient. 
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XXIV. 


Les  états-majors  établis  dans  les  ports  secondaires 


ou  autres  de  la  Républi(^ue  demeurent  supprimés  à- 
compter  du  premier  vendémiaire  an  8. 


X X Y. 


Les  officiers  employés  dans  ces  états  - majors  pour- 
ront être  compris , selon  leur  grade , dans  Torganisa- 
sation  des  douze  cents  officiers  de  marine  maintenus 
par  la  présente  loi.  Dans  le  cas  où  ils  ne  seront  pas 
compris  dans  les  cadres , ils;  auront  droit  à la  solde  de 
retraite,  conformément  aux  articles  III  et  IV  ci-dessus* 


XXVI.  . 

Les  supplémens  de  solde  attribués  par  la  loi  du  3 


brumaire'^an  4 aux  officiers  formant  les  états-majors 
des  grands  ports , demeurent  supprimés  à compter  du 
premier  vendémiaire  an  8. 


X X V I 1. 


Le  commandant  d’armes  seulement  de  chacun  des 
quatre  grands  ports  recevra  , outre  la  solde  de  soa 
grade , le  supplément  de  solde  ci-après  j 


Savoir, 


A Brest  . . 
A Toulon  . 
A P^ochefort 
A Lorient  . 


t 


Toulon 

Lorient. 


Ports  secondaires. 


Nantes , 
Bordeaux. 
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X X V I I L 

H sera  attaché  aux  bureaux  de  la  majorité  des  grands 
ports , à chacun  un  chef  de  bureau  et  deux  commis. 

Quatre  chefs  à 3,coo  h*,  par  an,  et  quatre  commis 
expéditionnaires  à,  1,2.00  fr. 


X X 


I X. 


La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  h marine  , pour  supplément  de  solde  des 
commandans  d armes  des  grands  ports  , et  traitement 
des  commis  des  bureaux  de  la  majorité  des  grands  ports, 
pour  le  service  de  Tan  8 , la  somme  de  38,8oo  fr. 

TITRE  I I L 

Administration  de  la  marine.  ^ 

XXX. 


La  division  des  ports  militaires  en  grands  ports  et 
ports  secortdaires , est  déterminée  pour  favenir  ainsi 
qu  il-  suit: 

Grands  ports. 


Brest , 
B.ocKef6rt , 


Anvers , 
Dunkerque  , 
Cherbourg , 


44 

XXXI. 


‘ Tons  les  ports  de  la  Méditerranée  sont  réunis  et 
dépendans  de  Tarrondissement  de  Toulon.  Le  port  de 
Flessingue  est  réuni  à Anvers , celui  d Ostende^  a Dun- 
kerque , le  Havre  à Cherbourg , Saint-Malo  a Brest , 
et  Bayonne  à Bordeaux. 

XXXII. 

Il  ne  pourra  être  employé  dans  les  administrations 
des  ports  militaires  de  la  Répulique  et  quartiers 
ritimes  que  le  nombre  des  agens  déterminé  par  1 état 
cbaprès , et  il  ne  leur  sera  alloué  d’autre  traitement 
que  celui  fixé  par  le  mênae,  état. 

Élût  du  nombre  des  agens  y et  d,e  la  quotité  de  leur  traitement 

par  an, 

4 Ordonnateurs  de  marine , dont  trois  à 12,000  fr. 
et  un  à 9,000  fr. 

4 Contrôleurs  de  marine , dont  trois  à 6,000  fr. 
et  un  à 5,000  fr. 

9 Commissaires  principaux  à 6,000  fr.  chacun. 

3/  Commissaires  ordinaires,  dont  douze  à 5, 000  fr., 
douze  à fr*  treize  à ^^000  fr. 

4 Gardes-magasins,  dont  trois  à 0,400  ft.  et  un 
à 3,000  ir. 

12  Sous-contrôîeurs , dont  quatre  à 2,600  fr. , quatre 
à 2,3co  fr.  et  quatre  à 2,100  fr. 

ïoo  Sous-commissaires , dont  trente-trois  à 2,600  fr. , 
trente  - trois  à 2,000  fr.  et  trente  - quatre  à 
2,100  fr. 

100  Commis  principaux  à î,Boo  fr. 

400  Commis  ordinaires , dont  cent  à i,5co  fr. , cent 
quarante  à 1,200  fr.  et  cent  soixante  à 900  fr^ 
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24  Préposés  a Tinscription  maritime dont  huit  à 
5oo  fr. , douze  à 4oo  fr.  et  quatre  à 3oo  ii. 

4 Secrétaires  de  conseils  d'administration  , dont 
trois  à 2,6oo  fr.  et  un  a 2,000  fr. 

3y5  Syndics  de^  marins,  de  100  à 5oo  fr. 

XXXIII. 

Il  ne  sera  employé  de  commissaires  principaux  de 
marine  que  dans  les  grands  ports  et  les  ports  secon- 
daires. Les  sous-contrôleurs  feront  les  fonctions  de 
contrôleurs  dans  les  ports  secondaires. 

XXXIV. 

Le  Directoire  exécutif  ne  pourra , sous  aucun  pré- 
texte , employer  un  plus  grand  nombre  ni  d'autres 
agens  d’administration  que  ceux  dont  le  nombre  est 
déterminé  par  l’article  XXXÏI  ci-dessus.  En  consé- 
quence , toute  dénomination  autre  que  celle  portée 
par  la  présente  loi  ne  pourra  être  donnée  aux  ^gens 
de  l’administration  de  la  marine  j et  dans  le^  cas  où 
les  besoins  du  service  nécessiteroient  un  plus  grand 
nombre  d’agens , il  pourra  employer  des  commis  ex- 
traordinaires , pour  le  traitement  desquels  il  sera  fait 
des  fonds  par  une  loi  particulière  , sur  la  demande 
qui  en  sera  faite  par  le  Directoire  exécutif 

X X X y. 

Les  agens  de  l’adrninistration  de  la  marine  , qui , 
par  l’organisation  qui  aura^  lieu  en  exécution  de  la 
présente  loi , ne  se  trouveront  pas  compris  dans  lé 
nombre  de  ceux  qui  seront  conservés , auront  droit 
à um- traitement  de  retraite  qui  sera  fixé  > savoir,  au 
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quart  dé’  leur  traiteméht  actuel  pour  ceux 'qui  ont  plus 
de  sept  ans  au  service  de  la  République  , et  au  huitième 
pour  ceux  qui  ont  moins  de  sept  ans  d'e  service,  i^e 
service  en  qualité  de  commis  extraordinaire  ne  sera 
point  compté. 

X X X V T. 

Le  traitement  des  agens  de  radministraticn  de  ma- 
rine compris  dans  Tétât  ci-dessus , est  assimilé  à la 
solde  des  militaires.  En  conséquence  il  ne  pourra  être 
fait  sur  icelui  aucune  retenue  en  exécution  de  la  loi 
du  premier  thermidor  an  7. 

X X X V I 1. 

U ne  sera  alloué  à aucun  agent  d^adniinistration  de 
la  marine  employé  dans  les  ports  ou  dans  Tintérieur 
de  la  République  aucun  traitement  ou  indemnité , 
autre  que  le  traitement  fixé  par  Tarticle  XXXfl  ci- 
^essus. 

Sont  exceptés  les  agens  de  Tadministration  'de  ma- 
rine qui  seroient  appelés  à Paris  par  le  ministre  de 
la  marine , pour  un  travail  particulier  et  momentané  , 
auxquels  il  sera  alloué  un  quart  en  sus  du  traitement 
de  leur  grade  respectif. 

X X X V I I L 

Aucun  agent  d’administration  de  la  marine  ne 
pourra  , sous  aucun  prétexte  , recevoir  deux  traite- 
mens  différens , quels  que  soient  les  emplois  qui  lui 
, soient  confiés. 
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XXXIX. 


La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine , pour  le  traitement  des  agens 
de  Tadministration  de  la  marine  et  des  syndics  'des 
marins,  la  somme  de  1,401,160  fr. 

T I T R E I V. 

Direction  des  constructions  navales, 

XL. 

A dater  du  premier  vendémiaire  an  8 , il  ne  sera 
employé  dans  la  direction  des  constructions  navales 
que  les  ingénieurs  de  diverses  classes  portés  dans  l’érat 
ci-après.  ^ ^ 

Etat  et  traitement  des  employés  attachés  aux  constructions 

‘navales, 

4 Directeurs  à 6,000  fr.  . > 

18  Ingénieurs  ordinaires,  dont  six  à 5,ooo  fr. , six 
à 4>4oo  fr.  et  6 a 4,000  fr.  ^ , 

2.4  Sous-ingénieurs , dont  huit  à 2,600  fr. , huit  à 
, 2,3oo  fr.  et  huit  à 3,100  fr. 

•9  Elèves-ingénieurs , dont  trois  à i,5oo  fr.‘,  trois  à 
1,300  fr.  et  trois  à 900  fr. 

X L I.  . 

^Le  Directoire  exécutif  ne  pourra  , sous  aucune  autre 
dénomination , appeler  au  service  des  constructions 
navales  aucun  autre  employé  que  ceux  poiurés  Vétat 


article  XXXV  ci-dessus , relatif  à 

ceux  qui'^ont  droit  au  traitement  de  retraite  sur  la  fixa- 
tion de  ce  traitement , est  applicable  aux  employés 
seulement  des  constructions  navales  qui  sont  actuelle- 
ment en  activité  de  service  en  exécution  des  lois  y et  qui 
se  trouveront  réformés  par  la  présente. 

X L î I 1. 

'Ju2L  trésorerie  nationale,  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine , pour  le  traitement  des  em- 
ployés dans  la  direction  des  constructions  navales  pen- 
dant Tan  8 , la  somme  de  170,900  fr. 

T I T R E V. 

Direcdon  des  mouvemens. 

X L I V. 

Il  ne  sera  conservé  de.  direction  des  mouven^is 
que  dans  les  quatre  grands  ports  militaires  de  la  Re- 
miblicue.  Sont  en  conséquence  supprimes , a dater  du 
premier  vendémiaire  an  8 , tous  chefs  , sous-chers  et 
employés  des  mouvemens  dans  les  ports  secondaires. 


X L V.  - - 

Les  fonctions  relatives  aux  mouvemens  dans  les 
- . ports 


ci-dessus.  En  conséquence  demeurent  supprimés  les 
trois  employés  avec  le  titre  d’inspecteurs  pour  les 
constructions. 
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ports  secondaires , pourront  être  confiées  à un  officier 
du  grade  d'enseigne  de  vaisseau  , qui  sera  censé  en 
cette  qualité  en  activité  de  service. 

X L V L 

£tat  des  employés  dans  la  direction  des  mouvemens  ^ et  de 
' leur  traitement  par  an*  ' . : . ‘ 

4 Directeurs  à 6,000  fr. 

4 Chefs  de  mouvement  , dont  trois -à  5ooo  , et 
un  à 4 >4^^  fr. 

Squs-chefs  , dont  trois  à‘  2,600  , tfois  à 2,400  , 
et  quatre  à 2,100  fr.  , 

XLVÏI.  " 

et  sous-chefs  de  mouvemens  qui  se 
trouveront  supprimés  par  la  présente  loi  , ont  droit 
à une  solde  de  retraite  du  quart  de  leur  traitement 
actuel  s'ils  ont  cinq  ans  de  service  , et  du  huitième 
dudit  traitement  s'ils  ont  moins  de  cinq  ans.  Ils'  pour- 
ront être  rappelés  dans  le  corps  de  marine. 

Ne  seront  pas  compris  dans  le  traitement  qui  servira 
de  base  à la  solde  de  retraite  les  supplémens  de  solde 
qui  étoient  alloués  aux  employés  de  mouvemens  qui 
faisoient  les  fonctions  d'état-major. 


X L V.  I I I. 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  pour  le  traitement  des  employés 
des  mouvemens  dans  les  grands  ports , la  somme  de 
66,800  fr.  ; y 

Rapport  par  Perrin  (Gironde).  D ' \ 


( 


Sq 


_ T I T R E V l. 

- <r” 

Direction  de  l'arüllerlt. 

X L I X. 

État  des  employés  de  la  direction  de  l’aràllene  dans  les 
grands  ports  , et  de  leur  traitement. 


4 Directeurs  , 4 6,000  fr.  _ „„ 

4 Chefs  d’artiUerie  , dont  trois  a 5,ooo  , et  un 

à 4,40°  fr*  1 ' 

7 Sous-chefs  , dont  deux  4 2,600 , deux  a 2,400  , 
et  trois  4 2,100  fr*  , „ j- 

4 Sous-gardes-magasins , 4 1,000  rr. 


L. 


La  trésorerie  nationale  tiendra la  disposition  du 
■ ministre  de  la  marine  , pour  le  traitement  des  em- 
Iployés  de  la  direction  d’artiUerie  pour  1 an  8 , la  somme 
ije  06,900  ii. 

. T I T R E V I I.  . 


Direction  des  hatimens  civils. 

L I. 

La  direction  des  batimens  civils  demeure  organisée 
conformément  à la  loi  du  a brumaire  an  4 , ^ 

ce  que  l’organisation  des  travaux  maritimes  soit  laite. 
'En  conséquence  les  travaux  relatifs  a cette  partie  du 
service  dans  les  ports'  secondaires  et  les  ports  du  com- 


Si 

lïierce , continueront  à être  dirigés  par  les  iogénieuri 
des  ponts  et  chaussées  , sous  la  surveillance  du  ihinistr# 
de  la  marine.  ^ 

LU. 

L*état  dès  employés  dans  la  direction  des  bâtimens 
civils,  et  leur  traitement,  demeurent  fixés  ainsi  qu^ 
suit  ; ' ^ 

4 Directeurs  , à 6,oop  fr. 

7 Ingénieurs  en  chef  , dont  deux  à S^oqo  ^ deux  à 
4,4oo  > et  trois  à 4,000  fr, 

9 Eleves , dont  trois  a i,5oo.||^tx’oîsà  1,200  , etoroi^ 
à 900  ft.  ' > ' 

L I U. 

Il  ne  pourra  être  employé , pendant  1 an  8 , au  ser- 
vice des  travaux  maritimes  des  ports  secondaires  et  de 
commerce  , jusqu  à ce  que  rorgànisation  soit  établie 
un  plus  grand  nombre  d employés  que  ceux  déterminés 
dans  letat  ci-après , ni  leur  être  alloué  un  traitement 
plus  considérable. 

I 

des  employés  aux  tràyaux^  mariâmes. 

3o  Ingénieurs  ordinaires  , qui  seront  pris  parmi  ceux 
des  ponts  et  chaussées , auxquels  il  sera  alloué  un  trai- 
tement de  3,200  fr.  à chacun. 


Il  sera  compris  dans  l’ëtat  des  employés  aux  travaujc 
maritimes  et  hydrauliques  , . 

1 Géographe  dessinateur  a 

1 Secrétaires.^.  . . . i,4oo 

..  3, Çpiiducteurs  principaux  à . , . .....  • 

r X tifenducreùr  Ordinaire  à 960 

"*1  Chef  éclusier  à 3 ,2.00 

10  Vérificateurs  au  déchargement,  dont.deux  à 1,400, 

deux  à i,2oo.,i:et^srx  à q6o  ff.  _ 

^28  Dessinât éiirs  cond.ucteurs  , , dont  six  à 1,4-30  , neuf 
à 1,200  , deux  à 900  , uii  à'  84p.,  sept  à 600  , 
-2}/  r ^ un  à 4do  ,'et  deux  à 3oô  fr. 


Il  ne  pourra  être  alloué  aucune  indemnité  ou  supplé- 
ent de  traiteinent  au-dessus  de  celui  fixé  ci - dessus  , à 
ifiin  fh^énieùr  , ou  autre  emplov  aux  travaux  ma- 


'' ta  trésorerie  nationale  tiendra  à 
ministre  de  la  marine , pour  le  paiem 
dans  la  direction*  des  bâtimens  civil: 
times  et  hydrauliques  pendant  Tan  fi 
200,200  fr. 

; t i T R E VIII 

Poivres, 
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à la  comptabilité  des  exejci^es  arriérés  des  vivres  de 
la  marine  , vingt-huit  ccrmitiis,  dont  quatorze  à i,5oo  , 
et  quatorze  :i,ao.o  fr* , - ^ <r  ^ , M 

Et  il  sera  employé  aux 'vivres  de  retpi^r  J^es 
ports vingt-quatre  commis  à 1,2.00  fr.  ^ 

^ V l 'I  L 

En  conséquence  la  trésorerie  nationale  tiendra  à la 
disposition  du  ministre  de  la  marine  , pour  le  traite- 
ment des  commis  à la  comptabilité  arriéré  des  vivres 
et  à la  réception  de  ceux  en  retour  pendant  Tan  8 , 
la  somme  de  66,600  fr. 

TITRE  I X. 


Direction  des  forges  nationales  ^ fonderies  et  manufactures 
d'armes  ajfectées  à Ici  marine,  ; 

^ - f , ' 

Pour  completter  les  étabUssem ens  relatiS  aux  fprges 
nationales  , il  sera  compris  dans  cette  pat^tie  le  uompre 
des  employés  mentionnés  dans  Tétât  ci-après.* 

Etat  des  employés  et  de  leur  traitement. 


1 Directeur  à, 6,000  fr.  ^ ^ 

1 érificateur  à 2y6ao  Er.  ^ ' 

4 Sous-directeurs  , dont  un  à 2,600  t'uri  à s.ioo  , 

' deux  a 2,100  rr:  . ‘ 

8 Commis  ordinaires  y donrftdis  a Ï^SpoV  et  cinq  à 
1,200  fr.  * ' i V 
a Sous-gardes-magasins  à 4^5ôo  fr.  ‘ ^ 

L - • - - ^ 3,  . 


L X. 

. if  ne  pourra  être  alloué  aucun  supplément  de  traite- 
ment ou  indemnité  quelconque  aux  employés  portés 
en  rétat  ci-dessus.  / 

L X L 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  , pour  l^e  traitement  des  employés 
à la  direction  des  forges  nationales  pendant  1 an  B , la 
somme  de  3i,3oo  fr. 

TITRE 

Officiers  de  santé. 

L X 1 I. 

Il  sera  prorédé , avant  le  premier  nivôse  prochain , 
à une  organisation  définitive  des  ofticiers  de  santé 
entretenus  par  la  marine  , conformément  à letat  ci- 
tprès.  Le  traitement  desdits  officiers  de  santé  sera  payé, 
à compter  du  premier  vendémiaire  ân  B , ainsi  qull  est 
^é  par  ledit  état» 

I^tat  du  nombre  des  officiers  de  santé  entretenus  et  non 
entpetenus  de  la  marine  ^ et  du  traitement  alloué  à chacun' 
desdits  officiers  de  santé  j par  an. 

1 Inspecteur  de  santé  à ^,ooo  fr. 

9 Officiers  de  santé  en  chef,  dont  trois  médecins^ 
trois  chirurgiens  et  trois  médecins  , à e,ooo  fr. 
9 Seconds  officiers  de  santé  ,1  dont  quatre  ilnédecins , 

quatre  chirurgiens  et  un  pharmacien , à 4,000  fr. 

12,  Officiers  de  san|é  professeurs  , dont  trois  phar- 
. maciens , à 3,40b  fr. 
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65  Officiers  de  santé  en  chef  de  Vaisseau , et  4 pi^f- 
maciens  de  même  grade  , dont  32  officiers  de  sante^  et 
2 pharmaciens , à 3,ooo  fr.  , et  33  officiers  de  santé  et 

2 pharmaciens , 'à  2,600  fr.  ...  ✓ 

65  Officiers  de  santé  en  second  des  vaisseaux  , et  6 
pharmaciens  de  même  grade  , dont  3 2 officiers  de  santé 
et  3 pharmaciens  , à 2,600  fr. , et  33  officiers  de  santé 
et  3 pharmaciens  à 2,100  fr.  , . j 

65  Aides  - officiers  de  santé  et  10  pharmaciens  du 
même  grade  , dont  32  aides-officiers  de  santé  et  5 
pharmaciens , à 1 ,5oo  fr. , et  33  aides-officiers  de  santé 

€t  5 pharmaciens  , à 1,200  fr. 

65  Elèves  officiers  de  santé  entretenus  , et  12  phar- 
maciens , dont  02  officiers  de  santé  et  6 pharmaciens  ^ 
à 900  fr.  , et  33  élèves  officiers  de  santé  et  6 pharma- 
ciens , à 600  fr. 

3 Jardiniers  botanistes  , à 2,100  fr. 

3 Garçons  jardiniers  , à 900  fr. 

65  OfÉciers  de  santé  et  pharmaciens  non  entretenus  , 
à 1 ,200  fr. 

333  Elèves  officiers  de  santé  et  pharmaciens  no|i 
entretenus  , dont  166  à 900  fr. , et  167  a 600  fr. 

L X I I I. 

Les  officiers  de  santé  et  pharmaciens  entretenus  pour 
la  marine , seront  pris  parmi  ceux  actuellement  entre- 
tenus  ; Ceux  non  entretenus  seront  admis  au  concours 
pouf  les  places 'vacantes. 

L X I V. 

Néanmoins  les  officiers  de  santé  entpetenus  ou  nori  en- 
tretenus , qui  par  leurs  services  et  leurs  talens  ont  mérite 
d’être  avancés  ou  entretenus  , pourront  Têtre  dans  la 
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réorganisation  qüi  avita  lieu  avant  ie^  premier  nivôse  ^ 
sans  être  obligé  de  reparoître  au  concours. 

L X V. 

Les  conseils  de  salubrité  navale  des  grands  ports 
sont  maintenus  ; ils  seront  composés  des  officiers  de 
santé  en  chef  et  en  second. 

L XV  L 

Le  nombre  des. officiers  à embarquer  sur  les  vaisseaux 
de  guerre  sera  fixé  ainsi  qu'il  suit  : 

Six  sur  un  vaisseau  à trois  ponts. 

, Cinq  sur  un  vaisseau  de  74 , 83  ou  90  canons. 

Quatre  sur  les  vaisseaux  de  00 , 04  et  60  canons. 

Trois  sur  les  frégates. 

Deux  sur  les  corvettes. 

Un  sur  les  bâtimens  de  guerre  n ayant  pas  plus  de 
, cinquante  hommes  d'équipage. 

■ ..L  X V I L 

Le  nombre  des  officiers  de  santé  à embarquer  sur 
les  vaisseaux  hôpitaux  , sera  fixé  d'après  la  force  des 
divisions  , ou  des  armées  dont  ces  vaisseaux  feront 
partie. 

L XVIII. 

Les  officiers  de  santé  attachés  au  service  des  colonies 
ne  feront  point  compte  dans  le  nombre  des  entretenus 
déterminés  par  la  présente  loi. 

L X I X. 

Il  ne  devra  être  embarqué  de  pharmaciens  effectifs 
que  sur  les  vaisseaux  de  ligne.  ^ 


5/  . 

. ■ ■■;l  x X. 

Il  ne  pourra  être  employé  auxiliairement  que  des 
aides  officiers  de  santé  a 1,300  fr.,  et  de^  eieves. 

' • ' L X X I. 

Les  lois  et  réglémens  sut  le  service  de  la  santé  de  la  ' 
marine , en  ce  qui  n’est  pas  contraire  à la  présente  , . 

sont  maintenus. 

I L X X I L' 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la,  disposition  du 
ministre  de  la'  marine  , 'pour  le  traitement  de>  omciets 
de  santé  pendant  l’an  b , la  somme  de  9b6,ibo  fr. 

■ T I T.R  E X I. 

Salaires  des  Hospitalières. 

, L X X I I L 

Le  nombre  et  salaire' des  hospitalières  est  fixé  ainsi 

qu’il  suif  : _ r. 

Quatre  hospitalières  principales , a . . • 720  n- 

Treize  hosp’talières  , à . • • • ’ ç.  J 

Cent  seize  hospitalières  , à 

L X X I V.  . 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  au 
ministre  de  la  marine  , pour  le  salaire  de  cent  trente- 
trois  hospitalières  pour  l’an  8,  la  somme  de  5i,66o  rr. 
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TITRE  XII.  - 

École  centrale  des  Ingénieurs^ 

. L X X V. 

Uetat  des  employés  à récoîe  centrale  des  ingénieurs 
de  la  marine  et  de  leur  traitement , est  fixé  ainsi  qu  il 
suit  : 

Un  directeur,  à 9,000 fr. 

Un  commis  chargé  du  détail  de  Técole,  à . 2,600 
' Un  professeur  de  mathématiques  , à . . 3,5oo 

Un  professeur  de  constructions  , à . . . 2,600 

' Un  profoseur  d’ornemens  , à • . . • . 2,000 

Dix  élèves  ingénieurs  , à . . . . . . . i,5oofr4 

L X X V I. 

Il  ne  pourra  être  alloué  aucune  indemnité  ou  sup- 
plément de  traitement  aux  employés  portés  dans  Ijar- 
ticle  ci-dessusv 

L X X V I I. 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  , pourde  traitement  desr  employés 
de  réccle  centrale  des  ingénieurs  pendant  Tan  8 , la 
somme  de  34,700  fr; 

TITRE  X I I L 

Ecoles  d'hydrographie  j mathématiques  , dessin  et 
astronomie, 

L X X V I I L 

L’état  des  examinateurs  et  professeurs  des  écoles 


d’hydrographie  ef  de  leur  trait^ent , demeure  fixé 

Trois  examinateurs  d’école  d hydrographie  à 6,000  tr- 
Treize  professeurs  de  grandes  écoles  , dont  trois 
à 5,000  fr. , quatre  à 4,5oo  fr. , et  six  à 4,000  tr. 

Yingt-neut  professeurs  d’écoles  secondaire*  , aonr 
treize  a 3,4^0  ftl  > et  seize  a 2,100  fr. 

Lxxrx. 

L’état  des  répétiteurs  de  mathématiques , professeurs 
de  dessin  et  directeurs  d’astronomie  , et  de  leur  traite- 
ment , est  fixé  ainsi  qu’il  suit  : ' ' ' r C 

Quatre  répétiteurs  de  mathématiques;  un  a 1,600  rr. , 

et  trois  à 1 ,200  fr.  ^ r r r 

Quatre  professeurs  de  dessin  ; un  a 2,600  rr. , e 

trois  à 2,100  fr.  ' ç ' 

Deux  directeurs  d’astronomie;  un  a Brest,  a 6,000  rr.  » 

un  à Marseille  , à 2,400  fr.  ^ 

Un  sous-directeur  à Brest , à 4>ooo  rr. 

Un  adjoint , à 2,400  fr- 

L X X X,  ■ 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine , pour  le  traitement  des  exami- 
nateurs , professeurs  d’hydrographie  , repetiteurs  de 
mathématiques  , professeurs  de  dessin  et  directeurs 
d’astronomie,  la  somme  de  168,800  rr. 

T I T R E X I V.  ^ 

■'  Maîtres  divers  de  sciences  et  arts.  \ 

L X X X I. 

Il  sera  conservé  au  service  de  la  marine  , pendant 


• ràn  8 , las  maîtres  4 'arts  et  d^  'sei.^ne^s  cj^nt  îf  nombre 
et  le  traitement  est  fixé  dans  Tétât 

. Un  maître  cadranier , à i,5oon%  ^ ; 

Un  maître  de  eonstructions  ^ à 584 

Un  maître  horloger,  à i,8dc  fh 

• Un  architecte  de  rétablissement  ditne  Salpétrière 
dans  Tanse  Sanpin  , à 2,000  Fr. 

Un  ingénieur  opticien  , i 1 '200  Fr. 

Un  conservateur  du  dépôt  de  la  bibliothèque  , 
à 2,400  Fr. 

Un  artiste  ventilateur , à 2,400  Fr. 

Deux  machinistes  a îa  poulierie , dont  un  à ^,4ao  Fr. , 
un  à 86c.  — 

L X X X I L 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  dit 
ministre  de  la  marine  , pour  le  traitement  des  employés 
' portés  en  Létat  ci-dessus,  pour  Tan  8,.  la  somme  dè 
15,148  Fr. 

TITRE  XV. 

Maîtres  entretenus. 

L X X X I I I. 

L'état  des  maîtres  entretenus  pour  le  service  de  la 
marine  , y compris  un  inspectexir  de  la  Forée  du  ca- 
non, concierge  des  W.  de  la  marine  garde-magasin  de 
Tîle  d'Ouessant , gardes-plans  , et  du  traitement  de 
chacun  desdits  ^employés  , est  fixé  suivant  Tétat  ci-' 
après  : • • 

Six  maîtres  entretenus , dont  cinq  à 1 ,800  Fr.  , un 
à i,5oo. 

Quatre  sous-maîtres  mâteurs , à i,5oo  Fr*. 

Quatre  maîtres  peintres  , à 1 ,800  Fr.. 
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Cinq  maîtres  sculntenrs  ; quatre  à i;8oô  fr. , un  à 
1-^5 iô  , im  ‘iiève  sculpteur  à 600  Ir. 

Soixante-treize  maîtres  d’équipage 3 quatre  à i;5oo  ir,, 
vingt  à 1,000  , 25  à 1,100  , et  vingt-quatre  à 900 
Quatre  chefs  d’ateliers  à la  garniture  , à 4,000 
Soixante-quinze maîtrescanonniers 5 quatre  à i,5ccfr., 
dix-neuf.  à.  i,iioo  , vingt-quatre  à 1,100  , et  vingt- 

huit  à 900  fr.  • , ^ ■ 

Quatre  - vingt  - huit  maîtres  charpentiers  *,  cinq  a 
i,5cofr.  , vingt-cinq  à i,3ooj  trente  à i,ico,  et  vingt-  ' 

huit  à 900  fr.  ' r * w 

i Seize  pilotes  côtiers  3 trois  à i,5oo  fr.  -,  quatre  a' 
i,3oo,  quatre  à a, 100  , et  cinq  à 900  fr. 

Deux  élèves  pilotes  à 6oo‘fr.  ■ ‘ 

Cinquante-quatre  maîtres  calfats  3 quatre  à i,5ccfr. , 
seize  à i,3oo  , vingt  à 1,100 et  quatorze  à 900  fr. 

Trente-trois  maîtres  voiliers;  quatre  à i,5oo  fr. , “dix- 
à 3,3oo,  huit  à 1,100,  et  onze  à 900  fr.  , 

' Neuf  maîtres  forgerons  3 cinq  à i,5oo  fr. , un  à i,3od  , 
deux  à 1,100  , et  un  à 900  fr. 

Huit  maîtres  pompiers;  quatre  à i,5oo  fr.  , trois'  a 
1^100,  et  un  à 900  rr. 

- Un  maître  pour  les  ouvrages , à 1 ,200  fr. 

Onze  maîtres  cordiers  3 quatre  -à  i,5oo  fr. , trois  à 
i,3o3,  trois  à 1,100 , et  uii  à 900  fr. 

Six  maîtres  perceurs  3 trois  à i,5oo  fr. , deux  à i,3o6 
et-un  à 1,100  fr. 

Six  maîtres  tonneliers  3 cinq  à i,5oo  , et  un.  à’ 
1,100  fr. 

Quatre  maîtres  armuriers , à i,5oo  fr.'  ^ 

Trois  maîtres  chaudroniers , à 1,200  fr. 

Deux  maîtres  charrons , à i,5oo  fr. 

Quatre  maîtres  cloutiers  , à i,5oo  fr. 

Cinq  maîtres  serruriers  3 quatre  à i,5oo  , et  un  à 
1,100  rr. 
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Deux  maîtres  avironiers  , â 1,200  fr* 

Six  maîtres  menuisiers  ; cinq  à i,5oo , et  un  i 
j,3oo  fr. 

Quatre  maîtres  ferblantiers  , à 1,200  fr. 

Huit  maîtres  poulieurs  -,  cinq  à i,5oo , trois  à i,3oo  fr. 

Un  maître  tourneur,  à 1,600  fr. 

Deux  maîtres  taillandiers  ; un  à 1 ,3oo  , et  un  à 
1,100  fr.  ^ 

Un  maître  maçon,  à 1,100 fr.  = 

Un  maître  lesteur  de  port,  à i,5oo  fr. 

Quatre  maîtres  d’ëquipage  pour  les  marins  du  port  ; 
un  à i,8po  fr. , un  à 1,600  , un  à i,5oo  , et  un  à 
l',200  fr.  . 

Un  maître  lamineur-plombier  , à i,5oq  fr. 

Un  maître  fondeur,  a-^  i,5oo  fr. 

Dix  sept  maîtres  timoniers  ; un  à 1,600  fr.  , six  à 
i,3oo,  cinq  à 1,100  , et  cinq  à,  900  fr. 

Un  inspecteur  de  la  forée  au  canpn  , à 2,40a  fr. 

Un  concierge  des  W.  de  la  marine , à Boo  fr. 

Un  garde-magasin  de  fîle  d’Ouessant , à i,3oo  fr. 

Un  garde-plans , à 2,000  fr. 

L X X X I V. 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  , pour  la  solde  des  476^  individus 
entretenus , dénommés  en  Fêta, t ci-dessus , pour  Tan  8 , 
ia  somme  de  670,900  fr. 


63 


T I T R E XV  I. 

Portitrs  i gardiens , rondiersj  gabarners  y etc. 

L X X X V. 

Il  sera  entretenu  au  service  de  la  nvarine  le  nombre 
de  mille  neuf  cent  quatre-vingt-seize  portiers,  gar- 
diens , rondiers , gaoarriers , dont  le  traitement  par 
an  est  fixé  ainsi  que  suit  ; 

i47 à ....  . 600 

à ....  . 540 

186 à ♦ . . . • 5^4 

33  . . . à 4^^  . 

44^  ....  .a...».  43*  ' ^ * 

317 à ....  . 3g6 

649  . •*  • .^.  . • 360 

2i5 à . . . • . 24^ 

1996  V 

L X X X V I. 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  dispositioii  du 
ministre  de  la  marine,  pour  le  paiement  du  traitement 
des  mille  neuf  cent  quatre-vingt-seize  employés,  fixés 
par  farticle  précédent  , et  pour  l’an  8,  la  somme  de 
804,756  fr. 


Salaire  des  ouvriers,  ^ . • 

L X X X V I 1. 

Le  salaire  des  ouvriers  de  toute  classe  et  profession 
èst  augmenté  , à dater  du  premier  vendémiaire  an  B,, 
de  trois  vingtièmes  du  prix  fixé  pour  chaque  journée. 

, L X X X V I I L 

En  conséquence,  ilserafait  un  fonds  de  i,552,5oo  fr. 
pour  la  partie  du.  salaire  de  douze  mille  cinq  cents 
ouvriers  , dont  révaluation  n'a  pas  été  comprise  dans 
celle  des  dépenses  relatives  aux  demi -constructions , 
refontes , radoubs  et  autres  qui  ne.  sont  pas  à la  charge 
des  entrepreneurs.  . ' 

L X.  X X I X. 

Il  sera  également  destiné  aux  frais  de  levées,  con- 
duite et  secours  accordés  aux  femmes  et  en  fans  des 
ouvriers,  en  ccvnformité  de  la  loi  du  3 brumaire  an  4? 
une  somme  de  0,000  fi*.  , . , . ^ 

_ ' X C.  ■ , 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  , pour  les  objets  mentionnés 
dans  les  deux  derniers  articles , et  pour  le  service  de 
Tan  8 , la  somme  de  i,832,5oo  fr. 


TITRE  XVIIL 
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TITRE  X V I n, 

Sold€  des.  armcmens  pendant  an  8* 

X C L 

Les  amiemens  pendant  Tan  8 comprendront  les 
bâtimens-  ci-après  : 

44  Vaisseaux  de  5o  à ii8  canons* 

54  Frégates* 

53  Bâtimens  légers,  tels  que  briks  , avisos,  cut- 
ters , etc* 

42  Chaloupes  canonnières* 

99  Bateaux  canonniers  et  péniches* 

i5  Flûtes  et  gabarres* 

X C I L 

\ 

Il  sera  alloué  pour  la  solde  des  équipages  et  trai- 
temens  de  table  , de  rarmement  desdits  vaisseaux  et 
autres  bâtimens , pour  le  paiement  desdites  dépenses 
pendant  toute  la  durée  de  Fan  8 , la  somme  de 
10  millions* 

X C I I L 

Dans  le  cas  où  il  serôit  fait  l’armement  d’un  plus 
grand  nombre  de  vaisseaux  et  autres  bâtimens  que 
ceux  désignés  par  l’article  XCI , et  que  le  fonds  de 
i5  millions  fât  épuisé,  il  en  sera  fait  un  nouveau  par 
supplément  et  par  une  loi  particulière,  sur  la  demande 
du  Directoire  exécutif. 

Rapport  par  Perrin  ( Gironde  )*  E 


• € 
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^ X C I V. 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  , pour  la  solde  des  équipages 
de  tous  les 'vaisseaux  dont  rarmement  aura  lieu  pen- ' 
dant  Fan  8,  et  pour  le  traitement  de  table  des  offi- 
ciers et  autres  auxquels  il  est  accordé  ^ la  somme  de 
i5  millions. 

titre  XI  X. 

Cours  martiales  maritimes^ 

X C V. 

Les  quatre  commissaires  auditeurs  des  cours  mar- 
tiales maritimes  ont  leur  traitement  fixé  ainsi  qiFil  suit  : 

Trois  à 3,6oo  fr.  et  un  à 2,400. 

' Les  quatre  gre^ers  , 

Trois  à 2,100  fr.  et  un  à i,5oo.  * 

X C V L 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine , pour  le  paiement  du  traitement 
des  commissaires  auditeurs  et  greffiers  des  cours 
martiales  maritimes  pendant  Fan  8,  la  somme ‘do 
fr. 


) 


^7 


suit  ; 


I T R E X X. 

Gendarmerie  maneimc. 

X G V I 1. 

La  geudarmetie  maritime  est  composés  ainsi  qu’il 

3 Capitaines  deux  à 3,ooo  fr.  et  un  à a 4oo 
5 Lieutenans  a i,8o6  fr.  2,400. 

8 Maréchaux-des-Iogis  à 1,100  fr 
25  Brigadiers  à 750  fr. 

195  Gendarmes  a ôi5  fr. 

X G V I II. 

Il  sera  alloué  à chaque  maréchal-de-logis,  bn^adier 
et  gendarnie  pour  supplément  de  soldl  et  pour  "i 
tenir  heu  d habillement  et  de  logement  i rh?  i 
somme  de  244  fr.  . ^ chacun , la 

X G I X. 

*7 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  dn 
Slde'de  k sup^plémSt  de 

solae  de  la  gendarmerie  maritime  pendant  l’an  8 U 
somme  de  222,457  fr.  fumant  1 an  ü,  la 


B a 
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titre  XXL 

Officiers  de  ports  du  commerce. 

c. 

11  sera  procédé  incessamment,  par  les  autorités  cons- 
• ' ! on-fouelles  appartient  la  nomination  des  c.mi- 

les  besoins  réels  du  service. 


ESSïSs^iaSrMS; 

pÆ’administrateurs  des  bureaux  centraux. 

CIL 

T r,iPriers  de  port  ne  peuvent  être  choisis  que 

palSilefofficiefs  I la 

moins  le  grade  dlenseigne  de  vaisseau. 

C I I L 

Le  des  de  pon  pjl- 

amontés  commuées  .uxq  g.  sommes  pro- 

î-'dL"““ùe”.«.ioSs  ou  des  oc.soU  de 

rn?r"pi-  " Æe  du  „dso,  pubUc  , à da.eu 
du  premier  vendémiaire  an  ». 
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C I V. 


Le  capitaine  et  lieutenant  de  port , ou  autres  agens 
préposés  à la  police  des  ports  du  commerce  , conti- 
nueront à être  sous  la  surveillance  du  préposé  en  chef 
de  la  marine  , ainsi  qu  il  est  indiqué  par  l’article  XXI , 
^section  liï,  titre  II  de  la  loi  du  3 brumaire  an  4« 

TITRE  X X I L 

Sous-officiers  de  galères, 

. C V. 

Le  nombre  des  sous  - officiers  de  galères  et  leur 
solde  est  fixé  ainsi  qu’il  suit  i 

20  Premiers  cornes , dont  cinq  à|  2,000  , et  quinze  à 
i,5oo  fr. 

33  Sous-comes  de  proue  à . 1,200  fr. 

14  Premiers  argousins  à . . . . . 1,200 

34  Sous- argousins  à . • 1,000 

5 Sergens-rnajors  des  pertuisaniers  à . . . 1,000 

54  Sous-comes  de  proue  à.  • . . . . ,1,000 

C V I. 

Le  nombre  des  gardes-chiourmes  et  pertuisaniers  est 
fixé  à sept  cents,  leur  solde  à 5o  centimes  par  jour* 
Il  est  alloué  une  sornme  de  6,000  fr.  à titre  de  supplé- 
ment pour  les  gardes  employés  dans  les  salles. 

E 3 
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C V I L 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
minière  de  la  marine  pour  la  solde  des  sous-officiers 
et  gardes  - chiourmes  compris  dans  les  articles  précé- 
dens,  pour  lan  8 , la  somme  de  3i3^ooo  fr. 

T I T R E X X I I L 

Artillerie  de  la  marine  et  compagnies  ouvriers*. 

C V I I E 

L’artillerie  de  la  marine  est  portée  au  complet  de 
guerre  , fixé  par  rarticle  premier  de  la  loi  du  3 bru- 
. maire  an  4,  et  est  composée  d’officiers  généraux,  sept 
demi-brigades  d’artillerie,  et  trois  compagnies  d’ouvriers. 

C I X. 

L’état-major  de  l’artillerie  de  la  marine  sera  composé 
et  soldé  ainsi  qu’il  suit  : 

Un  inspecteur  général  de  brigade  ....  1 2,000  fr. 

Four  les  frais  de  tournées 6,000 

Un  aide  de-camp  lieutenant  • ......  i ,5oo/ 

Un  directeur  d’artillerie , général  de  division.  1 8,000 

Un  aide -de -camp  lieutenant  . .....  i,5oo 

Deux  adjoints  chefs  de  brigade  à 6,260  fr.  . } 2,600 fr. 

Total  , , . . • . . . . . . 6î,6oofr- 

L’état-rnajor  sera  composé  de  six  officiers,  et  coûtera 
pour  la  solde  61,600  fr. 


C X. 


Chaque  demi-brigade  sera  composée  , conformément 
à la  loi  du  3 brumaire  an  4 , complet  de  guerre , 

de  trois  mille  cent  cinq  individus , et  coûtera  6695342' 

78  cent. 

C X 1. 

Chaque  compagnie  d’ouvriers  est  également  com- 
posée 5 conformément  à la  loi  du  3 brumaire  an  4 > 
de  cent  trois,  individus,  et  coûtera  30,433  fr.  16  cent. 

C X I L 

En  conséquence , la  trésorerie  nationale  tiendra  à la 
disposition  du  ministre  de  la  marine  pour  la  solde  de 
l’état-major  des  sept  demi  - brigades  d artiherie  de  la 
marine , et  de  sept  compagnies  d’ouvriers , pour  1 an  8 , 
la  somme  de  5^oSi,55g  fr.  2.  cent. 

TITRE  XXIV. 

" Dévcnse  personnelle  au  ministre  de  la  manne» 

C X I I I. 

Les  dépenses  personnelles  au  ministre  de  la  marine 


sont  réglées,  ainsi  qu’il  suit  : ^ 

Traitement  du  ministre , déduction  faite 

de  la  retenue  du  quart SoyiSo  rr. 

Entretien  du  mobilier  et  réparations  lo- 
catives de  la  maison  qu’il  occupe  . . ...  6,000 

Agens  du  ministère,  voitures  et  chevaux  . . 12,000 

Total  . • . . 68,23ofr. 

E 4 
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7^ 


C X I V. 

En  conséquence , k trésorerie  nationale  tiendra  à îa 
disposition  du  ministre  de  la  marine  la  somme  de 
68,25o  fr.  pour  son  traitement , pour  reiitretien  du 
mobilier  , et  réparations  locatives  de  la  maison  qui! 
occupe. 

La  régie  de  l’administration  des  domaines  est  chargé 
de  taire  faire  aux  maisons  occupées  par  le  ministre  de 
k marine , et  par  ses  bureaux , toutes  les  réparations  ^ 
communément  à k charge  des  propriétaires  5 mais  elle 
ne  pourra  , sous  aucun  prétexte  ^ sans  y être,  autorisée 
par  une  loi  particulière  , dépasser,'  pour  cet  objet,  k 
somme  de  6,000  fr.  pendant  le  cours  de  Fan  8. 

Le  ministre  rend  un  compte  particulier  des  6,000  fr. 
mis  à sa  disposition  pour  l’entretien  du  mobilier,  et 
les  téparations  locatives  de  k maison  qu’il  occupe, 

TITRE  XX  V. 

-i 

Administration  centrale  de  la  marine^ 

C X V. 

Le  ministre  de  k marine  détermine  le  nombre  et 
le  traitement  des  employés  de  l’administration  cen-r. 
traie  de  k marine.  Les  dépenses  pour  cet  objet  ne 
peuvent  excéder  k somme  de  820,000  fr. -,  et  com- 
prennent le  traitement  des  employés  du  secrétariat, 
des  entretenus , des  employés  des  divisions , du  dépôt 

f général  des  cartes  et  plans , des  chartes  et  archives  de 
a manne  et  des  colonies , de§  archives , des  bureau:^ 


de  la  liquidation  de  la  marine  , des  vivres  et  trans- 
ports militaires,  les  frais  généraux  des  bureaux  pour 
le  cabinet  du  ministre  , le  secrétariat  , les  divisions , le 
déput  général  et  les  trois  liquidations , achat  de  cartes 
et  plans  pour  le  dépôt  de  Tecole  des  ingénieurs , éclai- 
rage de  la  maison  du  ministre  et  des  bureaux  , etc.  etc. 

C X V I. 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine , pour  les  traitemens  et  les  de-  ^ 
penses  mentionnés  en  l’article  précédent,  la  somme 
de  8ao,ooo  fr. 

TITRE  XXVI., 

Dépenses  diverses. 

C X V I I. 

Il  est  fait  un  fonds  de  5bo,ooo  fr.  pour  subvenir 
aux  dépenses  diverses  , telles  que  vacations , conduites 
et  frais  de  voyage  à divers  entretenus  ou  non  entre- 
tenus ; indemnités  et  remboursemens  autres  que  ceux 
pour  Élit  de  pertes  de  hardes  à la  mer  ; frais  de  conseil 
de  guerre  et  procédures  civiles  et  criminelles , de  bu- 
reaux d’administration , port  de  lettres , paquets  et 
autres  dépenses  y relatives  ; des  écoles  publiques  de 
mathématiques  et  d’hydrographie  s de  bateaux  de  pas- 
sage ; traitement  de  passagers  sur  les  bâtimens  parti-- 
cuiiers  ; diverses  dépenses  aux  officiers  de  l armée  de 
terre  et  autres  ^ attendant  leur  embarquement  sur  les 
vaisseaux  de  l’Etat  ; supplément  de  conduite  ou  frais 
de  chevaux  et  voitures  à des  officiers  et  autres  \ et 
pour  dépenses  extraordinaites  imprévues  , etc.  etç^ 
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C X V I I L 

En  cas  d'insuffisance  dudit  fonds  de  Soo^ooo  francs , 
de  nouveaux  fonds  seront  faits  pour  ces  objets  par 
une  ioi  particulière  , d'après  la  justification  de  l'em- 
ploi de  ceux  mis  à la  disposition  du  ministre  de  la 
marine. 

C X I X. 

En  conséquence  , la  trésorerie  nationale  tiendra  à 
la  disposition  du  ministre  de  la  marine , pour  les  dé- 
penses diverses  mentionnées  en  l'art.  CXVII , et  pour 
le  service  de  l'an  8 , la  somme  de  doo^ooo  fn 

TITREXXVIL 

Service  des  signaux  des  côtes. 

Ç X X. 

' Le  service  des  sigiiaux  des  côtes  sera  fait  par  huit 
cents  employés , sous  le  nom  de  guetteurs  , dont  le 
traitement  est  fixé  à 5o  fr.  par  mois. 

C X X L 

En  conséquence  , la  trésorerie  nationale  tiendra  ^ 
la  disposition  du  ministre  de  la  marine , pour  la  solde 
des  employés  au  service  des  signaux  des  côtes  , pen-^ 
dant  l'an  8 , la  somme  de  480,000  fr. 
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T I T R E X X V I I I. 

Ligne  télégraphique  de  Paris  à Brest, 

C X X I L 

Le  service  de  la  ligne  télégraphique  de  Paris  à 
Brest  sera  fait  par 

2 Préposés  aux  transmissions , à 5^ooo  fr. 

3 Inspecteurs  à 5,009  fr. 

1 Agent  à 2,400  fr. 

112  Stationnaires  3 dont  douze  à 1,080  fr.  et  cent 
à 900  fr. 

C X X I I L 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine  , pour  le  service  de  la  ligne 
télégraphique  pendant  Fan  8 , la  somme  de  130,360  fr., 

TITRE  XXIX, 

la  solde  de  retraite, 

C X X I V. 

La  solde  dt*  retraite  pour  les  officiers  de  la  marine 
militaire  et  autres  employés  de  la  marine  qui  y ont 
droit,  est  a:ssimiiée  à la  solde.  Le  paiement. ne  peut 
point  en  être  retardé. 

C X X Y, 

II  est  mis  à la  disposition  du  ministre  de  la  ma-- 
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fine,  pour  la  solde  de  retraite  pendant  les  quatre' 
premiers  mois  de  Tan  B ^ pour  des  officiers  de  la  ma- 
rine et  autres  agens  maritimes  qui  y ont  droit  ^ la 
somme  de  000,000  fr. 

De  nouveaux  fonds  seront  faits  en  cas  d’insuffi- 
sance et  pour  compléter  le  service  de  Fan  8 , dans  le 
cours  du  mois  de  nivôse^  prochain  , sur  la  demande 
que  le  Directoire  exécutif  en  fera  an  Corps  législatif, 
en  lui  adressant , avant  la  fin  du  mois  de  frimaire , le 
tableau  , grade  par  grade  , des  officiers  de  la  marine  , 
administrateurs  et  autres  qui  auront  droit  à la  solda 
de  retraite. 

C X X V 1. 

En  conséquence  , la  trésorerie  nationale  tiendra  à là 
disposition  du  ministre  de  la  marine  , pour  le  paie- 
ment de  la  solde  de  retraite  pendant  Fan  8 , la  somme 
de  Soojooo  fr. 

TITRE  XXX. 

Dépenses  coloniales  pour  le  personnel, 

C X X V I L 

La  solde  et  traitern^t  des  agens  , officiers  mili- 
taires, administrateiirs  et  autres  employés  des  colo- 
nies, est  acquittée^ sur  le  produit  des  recettes  des 
colonies. 

C X X V I I L 

En  cas  d’iilsuffisance  desdites  recettes , il  sera  fait 
des  fonds  en  supplément , par  une  loi  particulière  , sur 
la  demande  du  Directoire  execiitifr 
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Néanmoins  il  est  alloué  au  ministre  de  la  marine 
et  des  colonies,  pour  les  avances  de  ^ traitement  eç 
solde  à taire  aux  employés  envoyés  dans  les  colo- 
nies , une  somme  de  200,000  tr. 

C X X I X, 

La  trésorerie  nationale  tiendra  à la  disposition  du 
ministre  de  la  marine , pour  le  service  du  personnel 
des  employés  de  la  marine  dans  les  colonies  pendant 
Lan  8 , la  somme  de  200,000  fr, 

^ TITREXXXI. 

Dispositions  générales 

C X X X. 

Les  sommes  mises  à la  disposition  du  ministre  par 
la  présente  loi  ne  seront  acquittées  par  la  trésorerie 
nationale  que  sur  les  ordonnances  expédiées  par  le  mi- 
nistre d après  les  formes  constitutionnelles  , et  lors- 
qu’elles contiendront  la  désignation  des  fonds  parti- 
culiers affectés  à chaque  nature  cle  dépense  et  jus^u  a 
concurrence  desdits  tonds  , et  ce  en  conformité  et 
sous  les  peines  portées  par  les  articles  3i8  et  819  de 
la  constitution. 

C X X X I. 

Tout  paiement  fait  en  contravention  aux  disposi- 
tions de  la  présente  loi  sera  réputé  comme  non- 
avenu  par  la  comptabilité  nationale  , et  ceux  qui 
l’auront  fait  et  ordonné  demeureront  personneilement 
comptables. 


7^ 

C XXX  I L 

Aucun  des  fonds  affectés  à un  objet  de  dépense  ^ 
même  quand  il  y auroit  un  excédant , ne  pourra  être 
employé  à un  objet  différent  de  dépense  sans  fauto- 
risation  du  Corps  législatif. 

C X X X I I L 

Toute  disposition  de  loi  contraire  à la  présente  de* 
meure  abrogée.  ■> 

C X X X I V. 

La  présente  résolution  sera  imprimée  ; ëlle  sera  porté® 
au  Conseil  des  Anciens  par  un  messager  d^état.  ' 


DE  LTMPRIMERIE  NATIONALE, 


Fructidor  an  y. 


